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SOIR 

Les grandes manœuvres iitaliennes Une gr:tntlt~ revue à Iskenderun à / ---'lo4 ... _ 
La Chambre des Communes en 

jusqu'en Octobre 
vacances 

l'occasio11 de· la fin des manœuvres Le Roi et le Duce sur le terrain 
----·· L'exposé de M. Chamberlain.- l~e 

2 - A l'occasion de !aJ saient les a.venues où 1es soldats de- 1 ) f b 1 _ ( _ __,,, ~ --- d l b ' , I 
rin~==~~mmtairesunegran- vaient ~er. . • Sem e que es IDOUVèllienlS e gouvernemen De C, aogPra pas ue 

' t d. roulée hier ma.tin. La parade commença a. 8 h. A la tê- ( " • l 
~:;~et~=ne ~ée devant ia. M.ai- te des troupes se tro~vaieni!,.1:~ffi -,· troupes S'opéreront da os po lltque sans CO Il Sil l~r 
son du Peuple avaient pris place le gé- ci~ et !':" hommes . u « " ye • J p 1 l 
néral Muza.ffer Erguder, le Vali, M. PWJ! venB.lent les r~.ents dinfante-1 les délais prévus e ar emen 
Sëkmensüer, les officiers supérieurs, rie et de montagne 5'.11V1S des battenes .

1 
·---

1,. te d Parti M. ,,~id Tankut, et des moyens motorisés. · ·-- • - Lo dres, 3 U dé"· · é été · 
250 132 mspec ur u ' • ..,_., · d 'fil' t Rome, 3 - La première phase d"" ma- servé le mouvement des troupe• • n • - n ua.t arum a. eu repoussee ,par voix contre . 

le de·puté M. Rahmi Apak. Nos soldats qw e eren .avec un Co à d La ti d 
l fu t noeuvres s'est poursuivie hier. Le Duce avait pris Je départ de fai>ro- lieu hier a.ux mmunes propos es mo on u gouvernement a. été a -

D 'Ili de personnes venues de. cran et un allant sans pare1 s ren 
1 

•-'- d ptée 245 . 
129 es mi ers • la ulati A i8 h., la Division Rapide était con- port de Rimini à 5 h. 11 était accom~né vacances par emen......,.... O par VOlX contre . 

toutes les Parti.es du Hatay, remplis - vivement acclames par pop on. ' Le en.t "t d' · PROTESTATIONS BRITANNIQUES centrée tout entière autour de Casale ; Ja par les sous-secrétaires à /a Guerre et à gouvernem a.vai cpose ' 
La visite des yachtmen roumains ti pré t 1' ~•- A TOKIO LES MANOEUVRES EN THRACE division cAriete• était sur la lillne Lodo- l'Aéronautique. Il a survolé la Via Emilia tno on voyan en...,_ en va.cam:es 

-<>- Pavia. Le transport du corps d'armlie auto- jusqu'à PlaJsance, puis, volant bas, il a de la Chambre du 4 aoiît au 3 octobre. Répondant à certaines questions, le 
AURONT LIEU AU COMMENCE- LA RECEPTION D'~l~~MBASSADE transportable était assuré par voie ferrée. observé à Stradella les mouvements des Développant cette motion, le <premier> < ptenuer • a déclaré que Sir Robert 

MENT D'AOUT Dans la nuit, la division cuirassée doit co.Jonnes motorisées et s'est ré}Oui de /a a souligné que iles vacances seront de Cra.i.gie & été chargé de protester éner-
-<>- · ·te · Ista-o--b 1 d h d traverser Je /leuve sur un pont militaire. façon dont ils étaient rendus invisibloo 2 mois au lieu de 3. Il a énuméré giquement à Toltio contre •le développe. militaires La v1s1 a n u es mem,res u . 

Les &randes manoeuvres C b R 1 R · été Demam la Division Rapide devra être aux observateurs aériens. A 6 h. 50 Je Du- projets de ktis que la Chambre a.ura à ment de l'a&ita.tion anti-britannique en 
1 è quinzaine yacht lu oya oumam a. cou- 1 auront lieu dans a premi re · ronnée hier par un spectacle féerique: concentrée à fouest d'Asti. ce atterrissait à l'aéroport de Novara-Ca-,adopt.er. Chine du Nord. 

de ce mois.On attache à ces manoeuvres ée 1 h nuoique l'aviation «rOU""• ait été très men et y passait en revue les élèves de - Le paya - a dit l'orateur - est Un député ayant demana.\ ail' "'~~1e-. celui de la fête donn en eur onneur ,.. .... .......,. 
qui se dérouleront en Thrace une tres "··-" active durant toute la journée, elle n'a pas /'écolo de pilota"', parmi lesquels sont 15 prêt à touta éventualité. La Chambre terre main.tient le contact avec les E-ff par S. E. M. Basile Stoica, am""""""eur 
arande importance. D'importants e ec. ·i causé de sérieux retards dans les opéra- oltic1ers buJ•ares. Il félicita ensuite le a fa.lt tout œ qu'il fa.lbût fa.ire. Noua tata-Unis et la France, Y. Chamber-• de Roumanie dans les jardins de la "' - • 1 
tifs y participeront avec des moyens la de l'ambassade à Ayazp~. Du haut tions des «bleus>. Jieutenant-ce1one1 Tara.~ arriv• en vol de n'avons aucune information nous per- la.in a répondu affirmativement. n a a.-
motorisés du dernier système et leur On prévoit que les importants mouve- Rome, pour le record qu'il a obtenu. mettant de supposer que d'ici à 2 ou 3 )O. uté : La. coo"""-tion des Etats-Unis de la terrasse qui surplombe le Bospho- .,.... 
cadre complet. re on jouissant d'un coup d'oeil adm.i- ment• de troupes prévus, suivant le thème A 7 heures, le roi et empereur arrivait &e1Daines des faits graves poU1T0nt sur- s'est manifestée par une démarche du 

Des avions effectueront des vols de des manoeuvres, pourront être exécutés en auto sur le terrain d'aviation de Cama- venir, justifiant la con'Vocation du Par- ch•,,.,.é d'llffaires .M. Dooman qui a. at-. · rable sur 1le Bosphore, inondé par les -· 
jour et de nuit sur le terrain. té d 1 . d lun et où dans les limites de temps prévues, ce qui ri ; il venait de Santa Anna Valdieri et se 1lement. En tout cas, les mesures néces- .tiré l'attention du couvernement de 

Le Chef d'Etat qui honorera prochai- ray~ns argen ds u c a'.'" ed e constituera un véritable maximum de rapi- rendait à la zone des manoeuvrea. L'entre- sa.ires ont été prises pour que, s'il 1 Tokio sur ùi fa.it que la C&ln""'"'e anti-la silhouette es naVll'es e guerre ......,-
nement de sa présence Istanbul, se renl . dité. tien entre le souverain el le Duce a eu fa.liait, le speaker ou le Lord Cha.nce· britannique prend de plus en pl'U8 l'as-
dra aussi en Thrace pour sufvre les turcs et angl~s .se. détach".°t netteme~t, LE DUCE SURVOLE LE TERRAIN. lieu au siè' du commandement du camp. lier fassent parvenir a.ux iords et dépu- pect d'un mouvement contre les blancs. 

tracée en porntilles lummeux par es UN ENTRETIEN AVEC LE ROI . . .,_ manoeuvres. Le roi et empereur est repad1 ensuite vers ...,.. les convocations. De même l'oppor- Le péril menace directement Jea Amé-
feux du bord. . ET EMPEREUR Ticino et le Duce, toujours accompa"1é tunité sera donnée à 1la Chambre de ae ricains et .M. Dooman a. dema.ndé de 

SCADRE ANGLAISE A ISTANBUL Sportsmen et sportswomen roumams . . . L'E b d' . •-' ét . t Romo," A.A. - .Pilotant un bombard1e par les llénéraur Pariani et Valle, ropre- prononcer tout de suite sana attendre mettre fin à cette agitation. -o-- au nom re une cmquan=ne, a1en · . . . 
é é • f te . . t rd" M. Musso/rm a survolé ce matm la zone nait le pilota~ de son trimoteur, survo- sa convocation normale, dans le cas où - L'J\n&'leterre, a-t-elle consentie à Les réceptions officielles - La c r tous presents et ra. rmsa1en co ia -

l d t Le où se déroulent les srandes manoeuvre lant à nouveau le terrain des opératio11s. A ie 1ouvernement déciderait d'appo livrer 1ee quatre Chinois aocuaés de 
mon ie de ce matin. lement avec eurs camara. es ures. · d h · ob h ·1 t · 't , ,_,_ t d R. · · odifi ti .._.__ à • 

1 , • 1 t Mm Luk . . 1 italiennes. Pendant eux euros, 1/ a - 9 . 55 1 at et11iSaJ a ,,,,,opor e 1m1ru. une m ca on m.,.,....,.tielle sa po- meurtre . 
~ consu genera e e ac1ewicz, e 
~- litique. - Aucune déciaion n'est intervenue. La. visite de l'escadre anglaise à Is- personnel de l'ambassade et de la co- ---- ·...:~~·-

u · <l G. l <l"l · " On entendit eDSUite M. Green.wood, Enfin, M. Chamberlain a évité de se tanbul se poursuit suivant le program- lonie, les notabilités de la colonie rou- ne n11::.e au 1101nt u .. 1orna e tana 
r travailliste, qui proposa de !'é<iuire les l&iaser entraîner à des déclarations for-me que nous avons publié avant-hier. maine locale, notamment le comman-

vacances parlementa.ires du 3 a.u 21 melles concernant le soutien à la mon-
Le Vali M. Lûtfi Kirdar, a offert hier!· da.nt et Mme Onceanu, M., Mme et Mlle R A 

1 
d 

1 
[ pour but /a mise au point de la structure (l · 

à 20 heures 30, un dner de gala Malioglu, plusieurs personnalitf.s en ome, 3 - u su1e es commen arres ao t et Sir Archibald Smclair qui pro- naie chinoise et a dit que les ru.meurs 
de /a presse lrança.ise tJt anJllltise au sujet et de l'efficacité de~ forces armées ita- posa IJ.a. date du 22 aoOt. qui ont circulé à ce propos ne eont paa au Pe' ra. _ Palace en l'hon - vue du monde local étaient aussi pré- 1 L h I J d 1 ho e 
des Arandes manoeuvres militaires italien- ennes. es c es> es ca res> es mm .s Fin-ale.ment la motion travailliste a iondéea. 

neur de l'amiral Sir A. B. Cunningham sents à la réception. Parmi les rer-ré - nes, le directeur du Giorna)e d'Italia en la capacité d'emploi des différents moyens ====~==-==~=~-====-~~~-==-=~ ~===== 
et les off1.ciers de son état-maJOr. Le oontants de la presse, dtons MM. Ze- sont mis à l'éP<&uve on vue de ccntr6/er DANTZIG- ET LA MER 

lait ressortir Je caractère tendancieux. Il 
banquet a été suivi d'une réception of- kerya Serter et. M: ID;ref ~efik d~. Tan; est contraire à la vérité que ces 'rand• la façon dont ils s'adaptent aux nécessités -
ficieile, qui s'est prolongée dans une at- M. et Mme Abiddrn Daver du Cumhu- manoeuvres représentent une man;/esta- de la 'uerre qui, pour fltalie, sont syno- UN DISCOURS DE M. FORSTER 
mosphère d'intense cordialité jusqu'à riyet ; M. et Mme Karasu du Journal tion contre la politique d'encerclement. Il nimes de rapidité et de puissance. Berlin, 3 - L'amiral von Trotha, pré­
une heure avancée de la nuit. d'Orient ; M. Pierre Le Goff de l'lstan- s'allit d'une manifestation de puissance des Au delà des Alpes on 4//iche avec osten- sident de la Lla;ue Navale allcmRnde. es 

LONDRES A DONNE 8 MIL­
LIONS DE STERLING 

A VARSOVIE 

Nos hôtes ont été déposés, ce matin, bul : M. G. Primi, du « Beyoglu • ; forces armées italiennes. La masse des for- talon une ccniiance anticipée en l'e//icaci- arriv<! à Dantzia; pour présider une 1ran-
M. A. Langas Sezen des Annales de té do /a muraille défensive du bastion des 

MAIS VARSOVIE NE VEUT TOU-
à 10 h. une couronne au pied du mo- ces de la marine italienne domine en Mé- de r~union de propqande en faveur de 

Turquie, etc .... Le buffet était plantu- Alpes centre l'Jtalie et de la /i,ne Ma•inot 
1
, . . 

JOURS PAS DE L'ARMEE 
nt de la Re.publique au '"raksim diterranée, c'est à dire la route vitale de • expansion mantime allemande qu1 se nuIIX> · reux et 8.lTOsé d'excellents vins rou- t /'Al · d · , __ 

d . h d · t communications entre l'Afrique s&pten- con re emajne qui evra.Jent deuJura· tient en cette ville. Cette visite avait 'té 
RUSSE 

Un etac ement e manns ures avec mains. On a dansé sur la plate-forme c --o--
t · t d d 'tach trionale et la France, entre l' Andleterre et Ser toute tentative de juerre de mouve- mise en rapport avec )a i· ourn~ .. d~ la m y · 0 1' drapeaux e musique e eux e e- en ciment formant piste, à la lumière • .., I én'- • arsovic, 3 • n annonce que accord 

l · d tel ts t d'in:f: te son empire. La masse de manoeuvre ita- ment et aire déj wer tout COllllit en une polonaise de Gdynia à laquelle on la con- financier ann'o·polon•'• a 't' fm" alemcnt ments ang 8.lS e ma 0 e an - des sun-lights et aux sons de Radio. é · d' ,.. - c c 
l l ·ai tê Jienne avec dix millions d'hommes rv:ou pu1sante §uerre usure. L'Italie et l'Alle- sidttait comme d t b ·-~ h ' à Lond rie de marine, e casque co om en - S. E. Kara.nfil, vice-président du ~ evan cons tuer une sor- SJ,..~ ier res. L'An1leterre accor-

kak. buffleterie blanche a•ir sur les AJ-s, sur Io Rhin et en A/ri- ma/jne ne parta'°nt pas cette illusion. Les te de ri~te. Dèi l~ début d< la rfonion, de à la Pol~· un cru1•t d• 8 1D1·111·0 ". de te, costume 1• Yacht Club Royal Roumain nous a dit • ~ ~ ~·· "" ' ·-
to d n que. Ces puissantes armées sont lar&.men lijnes fot1tiliées sont nécessaires et c'est un orat:eur a dénonci l'inanité de cette! sterlin.,. qui sera un1·quement consacr' • avaient pris place au ur u mo u- tout son enthousiasme pour \'accueil .- 1 • c M 

· · · s'est de' roulée a renforcées par l'aviation qui peut accom- pou.rquoi elles. sont soi,neuoement cens- prétention. Il a soulian<! q:.e la i·oumée de l'achat de produi- anaJIUS' . La Pol~n-c ment. La ceremome - que lui-même et ses camarades ont • 1 ~ • y~ 
l" · te un· plicité qui ca plir son action en tous les pays méditerra- truites en Jtalie comme en AJJema,ne. la mer polonaise est c<!Jébr~e depuis dix émettra des obliaations à 5 "{, payables vec rmpressionnan 8 

- reçu ici, son admiration pour les in - D' 1 d' é/ 1 1 • " 
anif__.•ti L'amiral néens, sur toutes les côtes de f Afrique et une aç.on ou une autre, J' an des or· ans alors q~ les traditions n1aritimcs de en 16 ans et craranties par le ministtte du ractérise ces m .,.,...,, ons. comparables ressources qu'offrent le • 

posé · t redan sur le territoire entier de la France et d ces armées pourra les rompre en un point l'AJlemacne sont plusieurs !0·1 ~culaire$. Commerce britJlnni.n.11,.. Cunningham a ap sa signa u Bosphore et la Marmara au point de nd à 1 1 'be é d ,_ 
t i' Anjleterre. et re re a Auerre a 11 rt 8 mouve. Et Dantzia: y a une part t1 èi importante. D'autre pa" le Kuri~r Poznanc.Jcj, s'oc-le Livre d'Or du monumen · vue du yachting et surtout la confia.n- d ·"' 

krü. Ok ffre ment et e manoeuvre. Le$ manoeuvres de Le qaule:iter> Forster a prononci à cupant des pourparlers anclo~ranco-sovi~-A 13 h. l'amiral §il an o ce qu'il place dans l'heureuse influence Le 1ournal ccnolut que la certitude de 1 J liée d P6 cal I t éc'sém t 
a va u eu en fJC 

1 en sur son tour une allocution. Il y a dit notam- tiques, écrit que oJ.a Pol~ne demeure ferme un déjeuner à bord du Yavuz. qu'auront sur le développement des re- puissance militaire italienne provoq_ua ce cette possibilité. Une lois le système dé- ment : 
commentaires tendancieux de certain aur son point de vue, s'opposant ca~ori-

LA VISITE DU « WARSPITE • PAR la.tions entre les pays amis des Balkans /ensil rompu en un point quelconque, les La lutte finale pour D4t11zill ••t en,a- quement à toute collaboration avec l'ar-
LES SUJETS BRITANNIQUES ET LE. et leur connaissance réciproque, des vi- presse étrangère. forces mobiles des envahiS!Jeurs et des dé- ~. Nous savons que Dant•i' reviendr m<!e soviftique en cas de conflit. Le jour-

sites dans le genre de celle que les spor- Les llrandes manoeuvres italiennes ont! /enseurs s'allrontoront. im-~•ablemenl au Rei·ch, niai·s nous 
PUBLIC ·---... - na! d6plore que l'Aneleterre accorde un'e 

tifs roumains viennent de faire à Is - d D 

U 1 t t 0 oavon.t pas quan . anlz1' a conJ1' .., plus r;rande importance à la collaboration 
Les sujets britanniques munis de tanbul. n nou ve en re ien sor~ au Führer. Il est dan• d• bonne'{ av..: l'U.R.S.S. qu'à celle avec la Polo-

leur passeport pourront visiter le cw ~ Très cordial, très empressé auprès de auun•. a;ne. 

r&.ssé britannique « Warspite • jeud
11 ses hôtes. M. Stoica avait pour tous un au Krem11· n Dantzi' désire, autant que I• reste dej 

entre 17 et 19 heures. mot :11' •• • . Bo millions d'Allemando, le développemenJ L'ANNIVERSAIRE DE LA QUERRE 
Le cuirassé pourra. être visité par le ----<>-- __ des d~tinées du Reich sur /es mers. QENERALE 

public samedi entre 16.30 et 18 heures. ENTRE ISMET INONU 

LA TERRE A TREMBLE HIER 

-<>-­
L'observatoire de Kan<lilll communi­

que: 
Un violent séisme s'est fait ressen · 

aujourd'hui (hier) à 15 heures 6 m. 1 s. 
L'épicentre est à 130 Jan. 

L'ACTIVITE DU c TURKKU~U • 

Quelques chiffres intéressantes 
----0-

.A.nkara, 2. - Depuis le 10 juillet jus· 
qu'à août, les jeunes planéristes ont 
effectués 15.283 vols à Inonü et 5.385 
"<>ls en avion à moteur, à Etimesud. 
d Ceux qui ont exécuté des vols in<livi-

u;is à bord d'appareils motorisés jus­
~u au Soir de 31 juillet sont au nombre 
te 27 ; les autres vols pourront s'effec­
~~:1' au plus tard jusqu'au 15 de ce 

111. 

~a!,u cours des 21.688 vols effectués au 
a'eat du Türkku~u. aucun accident ne 

' heureusement, produit. 

ET FRANCO 
--<>--

Ankara, 2 - A l'occasion de la fête na-
tionak espagnole, des télégrammes de fé· 
licitanons et de remerciements ont 6té ~­
changés entre le Pr~ident de la Républi­
que, Ism~t I11ooü et le général Franco. 

LE VOYACE DU REQENT PAUL DE 
YOUGOSLAVIE EN ANQLETERRE 

Belgrade, 3 (A.A.) - On mande de 
Londres que le prince-régent Pr.ul et la 
rincesse Olga de Yougoslavie qui fu -

p . l . 
rent les hôtes des Souverams ang 8.lS 

quittèrent la capitale britannique hier 

après-midi. 

La mission militaire 
à Moscou 

anglaise 

partira samedi ou dimanche 

LA RECOLTE YOUOOSLAVE PARADE et RETRAITE AUX FLAM-

~ 3 (~.) -D'aprèa !.es pre- BEAUX DANS TOUTES LES VILLES 
llllèrea estimations la récolte de bt.é d 
ootte année sera d'environ 2S milli DE L'ALLEMACNE 

1
234 mille 323 quintaux ce qui - un 

- chiffre supérieur à la récolte moyenne. Be?llln, 3. - Le 25 e anniversaire de 
Moscou, 3 - MM. See<!, Strang et Naa;- mé aux Commum:s que 1.a mi.,.;on mili-1 la guerre générale 'IL été célébré dans 

gier, se sont rendus hier Il 17 heures au taire anglaise partira pour Moscou •amc· NOTRE NOUVEL AMBASSADEUR A toute l'Allemagne par des parades aux-
Krcmlin oi) ils ont eu, avec M. Molotov, di ou dimanche. 1 MOSCOU quellœ ont participé les anciens et lee 
un entretien qui a duré 1 heure 15. On apprend que la mission travenoera- la BeJ.irrade, 3 (A.A.) - Le mlnJatre nouveaux soldats. * Hollande et le Danemark en vue d'éviter Turquie à Belgrade M. Ali Haydar Ak- A Bayreuth, à 23 heures, le Fuehrer, 

Londres. 3 - M. Chamberlain a confir de passer par le territoire du Reich. 1 ta.y nommé ambassadeur à Yoacou, accompagné par son adjoint Rudolf 
quitta. la. capitale yougoelave pour An- Hess et par les générau,x a pris place 

LE ROI CAROL A RHODES UNE NOUVELLE DEFAITE . ka.ra d'où il rejoindra aon nouveau poa- dans -la tribune d'.honneur dressée sur 
--o-- DE M. ROOSEVELT ! te. . . w marches du grand escalier de l'.lrur 

Rome, 3. - On apprend qu'au cours A LA--o--CHAMBRE 1 titut de Culture, d'où il a. assisté au dé-

de sa croisière en Méditerranée orien- BOMBES EN PALESTINE filé des troupes. Il a. été vivement ao-
LE DUC ET LA DUCHESSE DE tale le Roi Carol II de Roumanie s'est New-York, 3 - La Ohambre des Repré- J6rusalem, 3. _ Trola bombes ont 6- clamJi à. l'arrivée comme au départ. 

KENT EN ITALIE arrêté à Rhodes où il restera deux S'entants .a rejeté, par 193 voix contre 146• olat6 à la station de Radio de J'"'5&- Des retraites aux flambeaux se sont 
une motion gouvernementale portBnt sur ..i.e._... .c.- &,..,,

1 Milan, 3 (A.A.) - Le Duc et la du- jours. . . . . un emprunt d'un milliard de dollars. Cc- lem. On compte 4 b'-86-. ....,,vul...,.. ~i;-ement dans toutes les a.u-
t f isant actuellement Le Souverain a. VlSlté le port et le . . , tres villes d'Allemagne. 

chesse de Ken a chât d Ch li dmira.nt ci est conSJd~ré comme une nouvelle dé- FREUD v• MIEUX A Pra prise d' • . · • Italie visitèrent hier vieux eau es eva ers, a l 't d 1 1. . 
1 ,.. , gue une armes a eu lieu 

un se)Our pnve en • ~,..; lièr t 1 t d a1 e e e po 1tique dl! M. Roosevelt et n....:~ 3 Le Dr ,,.__ d w· .u....'t la •--- d Ch•tea _, __ _ 
après-ml.di à .Milan· '1'Exposi.tion cLéo- tout ..-.-eu . emtenété effes tra:.vaux 

1
e il • --. . - ... ,.,u q ....,., aur p ...... u a u en p""""'ce de 

semble que la Chambre ait voulu mettre . dispoeé • 'ngleterre .... 1 • _,,,, d AU 
1 · ti"ona 1·ta réparation qu1 on ec ues par e . . . . m , en .... , va ~ucou P'•U8leura IUUWers • emands et de nardo de Vinci • et es mven - • . f iste ainsi un terme à 1a pohtiqu·~ du nc'w-deal T hèq 

liennes au cours des siècles. régune aac · et à celle de !' camorç~ de la pompe>. mieux. c uea. 
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LA PRESSE _TURUUE DE CE MATIN A VIE LOCALE P1"esse étrangère 

NOS RELATIONS AVEC 

LES ETATS D'OCCIDENT 

même fille d'une révolutioii 'et à prts 
la place, en Orient, d'une force jeune et 
fraîche. 

LE MONDE DIPLOMATIQUE le. 

LA FETE NATIONALE SUISSE La commission.sera présidée pax u-
A l'occasion de la fête nationale suis- ne personne qui ~présentera le Vali et 1 

se, le ministre de Suisse, M. Etienne sera choisie parnu le haut personnel du 

La "minorité italienne" 
L rd d • h' . 1 ût Vilâyet. Elle comprendra en outre, en l en France 

a y, a onne 1er soir, er ao , . . r 

L 'Emm,... ottoma.n avait sur beau - d le . di de la propriété de M qualité de membl'eS, deux délégués du 1 
Commentant un article de M. Pier­

re Le Goff, paru dans- l'Jsta,bul. M. 
Asim Us écrit dans le Vakit : 

,.- _ ans s 3ar ns · · · t' d l'Intéri ch · · 
coup de points, des intérêts qpposés à Waller, à Ortakëy, une graden-party, à ~llllS ere e . eur, ~:s;: i:i;;-1 Sous ce litre, la. revue. Difesa dellal lotion indigène. 
ceux de l'Empire britannique. Mals de- l li ·1 ï convié ses compatrio- tivement parmi le personne e · 1 Razza, publie farticle suivant : Mais le trait essentiel qui confère un 

aque e 1 ava1 t · t · 1 · d la dir ti • ' · · J' 
Effectivement, la culture française puis que l'Empire a ét'é liqiildé et que t · 'talent venus très nombreux re e e partru ce w e ec on ge-1 Le phénom~ne de la pénctration ita •eni- caractère de grandeur authentiqu" à cet-

occupe Une position importante dans l'on n'admet pas d'autre. critérium que Ses, qui 
1 

ybee x bres du parc tout en: nérale de la Presse, et un délégué du ne en France • atteint une expansion nu- te oeuvre de colonisation des Italiens. est 
ous es au ar . .,.,...l. d l'lnstru ti Publi i . . . 

la nouvelle Turquie. Si l'on compare à celui des principes nationaux qui sont · J d · d drapeaux où les couleurs mim~...,re e c on que. ménque .. une importance éconormque e le suivant : ils se. sont fixés à la terre, ils 
gutr an e e ' Le d' te · 'ral d ·ta Sûr t' d' · ·· és · · cette position le de'gré de développe - à la base des Etats indépendants, rien des 12 cantons suisses alternaient avec irec ur gene e e e , soc1Ble telles, qu il assume d ormais ~n l'ont acquise. av.-c leurs économies appor-

ment actuel des relations commercia - n'est plus naturel que de voir les deux la croix fédérale et voisinaient avec le Istanbul est membre naturel de la oom- 1 asl"'l't et des reflets d'ordre politique et tées d'Italie ou réalisées grain à grau, sui· 
les entre les deu,x pays et surtout si nations collaborer sincèrement et étroi- Croissant turc, M. Lardy adressa à la mission il pourra Y déléguer toute - internationaux. ?lace, et ils en sont dewnus propriétai«,. 
l'on ·tient compte du fait qu'avant guer- tement, au service de leurs buts corn- Colonie suisse 'l'allocution traditionnel- fois l'un de ses adjoints. Un délégué de 1 Aux frontières occidentales de l'Italie e On encore. ils l'ont louée par des cont:ats à 
re lesdites relations étaient beaucoup muns. L'accord turco-anglais a été réa- Je. l'état-major général assiste.ra aux fi1;; en continuité territoriale avec elle, il s'est longue échéance. 
plus dév-eloppées, on e'St bien obligé tisé en tant qu'une conséquence natu- Prenant la parole à la suite du mi- qu_i intéresse1:it l'autorité mi'litaire. formé une v6ritablc «minorité> nationale L'.onquète sur les étrangers dans l'A­
d'avouer que la situation actuelle est é· relie et nécessaire de l'évolution des é- nistre, le Président du Club SuiSse, M. meme on in~~ un représent8:°t des italieitne, à l'intérieur des frontihes politi- griculture, exécutée par Je minist~re de 

divers ministères à la projection des ques de 1a France ; minorité qui a une trange. vénements et de l'histoire. Ce n'est pas lmhoff, qui revient justement de Suis- . . , !'Agriculture français en 1925 a révélé 
• f 'li · base • J f't · . 'nst films qw les mteressent. physionomie etlhnique évidente ét qui po-Mais il ne nous parait pas qu'il a1 e une formation •privee de s, resu - se, 1 a ses compatr10tes une 1 rue- L . . . tre . spfcifiquement. d6par.tement par départt-

é S. 1 relat' la f--"""' · d' d , hom · t · t . . d 1 a comm1ss1on stègera. qua JOUrs se de façon non moins évidente le pro-s'en tonner. 1 es ions commer- tant de .........,s1e un ou eu-, - t1ve e emouvan e description e son 
1 

ment, combien étaient cette année-là les 
ciales entre la Turquie et des pays mes d'Etat, c'est un rapprochement de voyage. \par semaine et ne :ontrôlera pas pus blàne de sa protection, rendu plus aigu propriétaires de terres ou les métaye;·s ita-

, 1 · t · de deux fihns par sea.nce par les persécution• toujours plus grandes comme l'Angleterre et la France n'ont deux peuples, impose par eurs m e- Le film c Notre Armée >, où figurent , . · liens en France. Les réstlltats apparurent 
fait que se restreindre et se resserrer rêts nationaux au-dessus de toute con- à côté de scènes de l'histoire militaire To~te personne desirant so~e~re auxquelles elle est en butte. énormes. Or, 12 ans sont écoulés depuis. 
d'année en année depuis la guerre, cela sidération de parti ou de personne. de la confédération toutes les phases de un f1hn au contrôl? de 'la co_mmtsSton Un gros courant d'italiens se déverse, L«s transfents ou achats de terres ont con· 

ad.re.isera une requete au V1layet. Elle d · d d" · d' é l' utr• est dû au fait que ces pays ont établi Même ses ennemis représentent J'em- l'instruction des milices suisses moder- cpu1s es 1zames ann es, sur a ' tinué et ont aue:menté de volume étant 
xté · ba d • La rf ti Y indiquera le nom du film en question, versant des Alpes occidentales, suivant la · · dé · Jeu~ commerce e neur _sur . se es .-pire anglais sous le traits d'un homme nes, fut presenté ensuite. pe ec on son mé•~~e, la firme qui l'a produit, donné que les causes qui avaient tenm-

dev1ses libres ; par contre les pays de riche et repu. Tout naturellement, un et la variété de l'armement, l'entraîne- -...,, loi du trop-plein. Rien qu'en 2 9 ans - de né le mouvement persistent et s'aggravent 
!'oeuvre - roman, opéra, drame, etc. - à · 1 · t les exp tria l'~rope Centrale ont développé leur homme riche et repu devient conser- ment surprenant du soldat-citoyen, 1909 1937 me usivemen - a • menl'e. 

tra ti. · 1 f ·d da 1 1 · t d 1 h t ta dont il s'inspire. Le texte original du tions d'italiens en France c pour des buts 
propres . nsac ons a a aveur u sys- vateur. Pour l'Angleterre qui est pré- ns a p ame e chans la. au el mt otn - sce'nan·o et des chansons, leur traduc· Et ici entrent en scène les cnaturalists•. 
t , d 1 · D' t ...... · l" · ed à de travail > ont atteint le chiffre de 2.059 eme u c eanng. . au re pa .. ,, a ms- sente dans le monde entier et qui a par- gne, a pi et eva , a mu e e en . , Une question se pose : tout cc que l'on en-

. tar de la Grande~Bretagne qui, à la tout un .réseau de comme~ce, le main- camion, en ski, en avion, tout cela tionté~eltudre, unbli"'.8t'.'1'1e du _film et le mille, soit une moyenn.o annuelle de 71.000 tend sous les noms de «sang>, de crac'e>, 
fére d 'Ott ·t d • 'd. d d ·11 d ' ma n e pu Cl e envoye par la personnes. . d tr di . d 1 con nce awa, ava1 ec1 e es tien de l'équilibre actuel, le développe- dans le ca ·re merve1 eux es pius M . d'édi . d • . é de •patrie>, e c a tions>, e c angue>, 

éd · d tarif f d 1 t f't 1 llli!On tton evront être remis - . da 1 d 1 d . r uctions e s en aveur es t d 1 t' s llacif;ques le mai·n beaux pavsages a pes res 1 wr es L_es variabons ns e sens e a 1m1-I peut-'il être effacé définitivement et suppri-. . . _ , men es re a ion • • - t te ., f d '. . gaiement en double exemplaire à la 
Domm1ons, _la France egalement a a- tien de la collaboration et des échan- spec a urs une pro on e impression. commission. nution, survenues au cours de ces 29 ans, mé du fait que 1'on a opposé une signature 
dopté un système préférentiel en fa - ges dans Je cadre de la liberté sont au- Puis on soupa et l'on dansa, jusqu'a- Le t ..... I d f'lms t d l'é du fait de morts.de rapatriemçnts et de na- eu bas d'un papier timbré ? Ludovic Nau-

d 1 . Et ·1 t d 1 ·t da 1 . ro· b ·1 con w e es t venan e - 1· . • • h' J veur e ses propres CO omes. t es tant d'ObJ'ectifs essentiels. vant ans a nm , ns e Ja m n - f ~ura 1sations, n ont pas empec c que e deeu, dans son livre cLa France se regar-
. • · bl 1 d · . . . 1 tranger se era avant leur passage en lé F mevtta e que e commerce en evtses Jamment 1llumme aux cou eurs rouges . , nombre des Italiens instal s en rance de> a une pittoresque image à propos d'as-
libres recule devant le développement L'intérêt de la Turquie exige aussi le ét blanches, suisses et turques tout à douan~ .. Les films seront livi;"' à la s'accrut d'année en année. Le reœnsement similation: Si, dans une tasse de café au 
d 1 . maintien de la situat10n actuelle de la la f . comnuSS1on, i!<>US scellés. Apres con · de 1921 s;analait la présence en France de · u commerce par c ear1ng. . . . , . ois. .. , .. lait, vous continuez à verser du lait sans 

L'article de nôtre ami, M. Pierre Le prux et de la _tranqmllite. ~a Turqme ARRIV~E DU DIRECTEUR DU BU • trole e~e les .renv~ egalement scel· 450.960 Italiens ; mais celui successif de ajouter de café, il arrive par force que Je 
Goff est une reuve de ce que daris les.est un pays .q~ ne nourrit d ~irattons REAU DE LA PRESSE HONGROISE lés à 1 admi~t:ation des. Dou~es. i926 en révéla 76o.n6 ; et celui de 1931, mélange, appelé pour la circonstance cca-

. . P_ · sur les temtoires de ses voi!IUlS. C'est . . . Une comllllSSlon spéciale qw ser.a 
m1heux français on a commencé à ap. . . , . . M. Antal! Ullem Revitsy directeur du , , à Ank . . exactement 808.038. On n'a pul:>lié jus- fé au lait>, n'a plus Je goüt ni du café m 
préder l'un de ces deux facteurs. C'est- pourquoi eHe sera touJours ralliee na: bureau de la presse au ministère des c:eee , ara, . par les soms du ~1 - qu'ici que le premier volume du recense- du lait. c li n'aura plus, ajoute Wlocevski, 
là une ·évolution qui ne peut ·que nous turelle de t~te e~treprise tendant a affaires étrangères hongrois, est arrivé nistère de 1 In.téneur ~ura. à connait:e ment effectué en 1936 et partant on n'est ni les qualités de stimulant du café ni la 
réjouir Toutefois n9Us estimons que régler par vme 1 al'bitrage et par des h. t' 1 S O E les recours qui poUIT8.lent etre formules pas en pos-.ion des données qui inté- valeur nutritive du lait >. 

-_t faire m~ntre d'un optimiame moyens pacifiques tout conflit interna-
1~ ~~ ~· pai: e .'. · · . téri contre les déctsions de la commission ressent notre sujet. 

ce ger~f
1 

d . q 1 't t' tional. 1 · . em qwb la seJournlie ~d eure -
1 

d'Istanbul. J .1.:ussimill>tion .. est le ii:rand éqwvoque 
ex. cess.1 que e croire ue a s1 ua ton ment a lstan u, en qua té e consu . LA MUNICIPALITE Ct• chiffres do>vent-il• etrt considéré M . . d 

li '·t •t· ' ....... • LA GUERRE DES NERFS · • · 1 sur lequel spécule la France. ais qui e-anormale actue e pourrai e re ec .. .nee general est un ami de notre pays. comme xactst Non, pow· beaucoup dt rai- . . . . 
s1mp1ement par 18. conc1us1on 'un nou- OU LA GUERRE BLANCHE Il restera un mois en notre ville. sons. Pour Je recensement de 1926, par e- .. ' . . . . ' . d 1 · · LA DEMOLITION DE LA CASERNE vra1t assumler les Italiens ? Le mélange 
· " · · · DU TAKSIM •:l'-'traneer• dt tout.s lés ongmes et de tou-veau tnnte de commerce. VILA VET xemple, Charles Lambert, dépur.é, ex-hau . , • és 

Le · ' - -t brita - · Pour M. Zekeriyà Serte/, dam Jej La co~-'""'on co~·utuée en vue d'e-' tes les langues qui peuplent a leurs cot , gouvernemen nruque a_ OU· ~~ ·- commissaire à l'lmmigration et à la Natu-
11 vén·un crédit de iieize millions de Lstg. Tan, /a guerre des .ne~fs e't urrnée Èl/, LE_ CONTROLE ~ES FILMS l valuer le matériel que l'on retirera de ralisation, a signalé les contradictions sui- les départements, arrondissements, V1 es 

en vue de permettre le développement stl phase la plus Bigue : On sai: que !e conseil des m1rustr~ a ' la démolition de l'ancienne caserne du ventes dans son ~ivre • La France et les et villages d• la France ? Ou les Français, 
des relations économiqu.es turco-an'. 'Les deux parties sont aujourd'hui e1, approuve le regle~ent .. sur le controle Taksim .l'a est·im·é .à 30.700 .Ltqs. Dans étral\gers ».Ce recensement" révélé .. 

498 
!lis de p~res nés à l'étrana;er résidant <Il 

d f 1 t d d fil s l 1 tè d Fronce ou de père n~ en France dt pa~ glaises. D'autre part il 8. décidé de pren. position u'attaque. 1 es 1 ms e es scenarn e m · e cas ou e m1rus re es Finances ac- mille 230 étrangers en France ,alors qu'au 
=- rt d t t · t tré te 't rents étrangers, suivant la législation fran-dre certaines mesures en vtie d'encou- L'Allemagne et l'ltalie ont entamé de ·""' ve u e ce ex e qui es en en cep rar ce montant, la Municipalité le ministère de l'intérieur on en comptai 

rager la vogue du. tabaë .. turc en An- grandes manoeuvres. Une grande act~-1 vigueur dè~ '.'1ard.i dernier, ce contrôle! versera immédiatem~t ~. entrep~ - 350.000 de plus, soit 2.845.214 (Oiticiel N çaise si compliquée ? Car l'histoire ne 
gletJerre. Il est 'probable que la Fran- vité a été déployée en vue de comple- sera .exerce a lstanbu: par. u~e corn - d';a l".8 travaux de demolit10n, apres e· 5.379 du IO novembre 1926). date pas d'hier. li Y a pr~ d'un siècle que 
ce, qui tout comme' l'Angleterre est al- ter la mobilisation de l'armée. La flot- 1 nusswn permanente designee a cet ef- xecution des formalités de transfert Un peu en raison des difficultés tech- le mélange se fait toujours plus h~tfr?a;~-

. · · · ' · fet qui se réun'ra dans u sali spé ' d J'a.dmi · tra · d Cad • ne suivant l'image de Naudcau. L&SS1m1-liée de la' Turqüie dans le Prochè-0 - te italien de la Méd1terranee se prepare i ne e - aupres e ms t1on u as • niques et peut-être p81' suite de la dispo-
' . c'al ou dans un des c1·nem' as de la v'J • ' . llation n'est que l'absorption d'un orga-rient, fournira aussi certaines facilités en vue de ses grandes manoeuvres. 1 e 1 - tre. si.tion naturelle des autonMs à calculer en 

• - ~- -- 1 njsme plus fail::ll~ par un autre plus fort. 
financières et économiques de ce gen- D'autre part, on lance des ballons d 1 (. 0 l ll (" <l 1' (. a 11 X <~el l t t" J . - gr05, dans ce domain~. on peut estimer 1 d' . il ti" · •t • • •t (• ('S ( 1VH1•s 1 . Comment peut-on parer assLm a on re. essai pour annoncer que la question de .Je c , . • , 

0 
• • que le nombre des étrangers, et en parti· . 

1 
BI ef t 

· · · · · · • • • • · A 1 . . . .quand dans un vil age - anqu or , Ams1 que nous le rappelions plus haut Dantzig do•t etre reglee a tout prix. u cu11er des Italiens, est tOUJours notable· . à t 
1 lat. • · 1 · · d d • t' 1 · al! 1 -~ à 1 . .nd. , 1 dans le Gers - on amve comp er 70 es re ions commerc1a es turco-angla1- sem es emocra ies es espions e - A la fontai'ne je dus aller le chercher dans sa baraque ment su,.... •• eur ce w 1 1quc par es 

1
. h b' ts ? 

0 1
, 

. , . . , . , . l' 1 • • • lta iens sur 137 a 1tan ans arron-ses et turco-françaises neta1ent pas a- mands semplment a empoisonner at- Le ~tit Om.r, dix ans fils de l'épicier'où il dormait.à poings fermés 
1
chiffres des divers recensements. des dt- . de N. 

1 
ul ti' ·w· 

' · · · ,...... ' · , . diss~ment tee, a pop a on 1 1enn~ vant g1,1ene, a Qn ruveau auSSJ bas qu' mosphère. Mais toutes ces manoeuvres Hasan s'était rendu à la fontaine de Kur· Affolé à l'idée que j'aurai dressé un rap- vers recensements. C est pourquoi, "" te- d ot . d 
1 

. d G d 
2 · ' · , · · ~ d · ' 1 . est e 47 -;a , ans ce u1 e rasse, e S auJOurd hui. Une sene de changements n ont plus aucun effet sur les emo- baghdere, un petit sceau à le main. Il était port contre lui, il se m>t à m" supplier nant compte des augmentations survenues 

t rod . d . . . 1 è 6 t ti l pour cent. se son ~ mts epms ; tl faudra en crattes. pressé et prétendait remplir tout de suite de ne pas dénoncer sa négligence et pour apr s 193 , on peu es mer que e nom- . . . , 
chercher les raisons. Il est toujours Ces dernières sont d'ailleurs passées son récipient. me convaincre, il crut bon de me caresser, 1 bre des Italiens qui se trouvent en France . Am11, le problème_ est déso~a1s pose : à 
possible de prendre des mesures rpour à l'action à leur tour. En exécutant des Mais la petite Fariha. neuf ans fille du de me filatter de la main. Il parait qu'en 1 n'est pas inférieur à un million. 1'.lllténcur des frontières politiques de la 
revenir à la ·t t· J d' t ls d'ensemble sur le te 't · fran .. · · · · ' ·If · t · . , j . France en contact immédiat avec l'Italie. Sl ua ion norma e au re vo rr1 oire - cocher Husey1n, qui était arrivée avant lui a1san ce geste, tl m'a ghssc 3 Ltqs dans En quelles parties de la France ce cou- . ' ~ . . . . 
fois Il ne faut bl' J il · les bombardiers a1J · ont dé . . . . 1 h d . , li s'est fonnc une cmmonté• nationale 1ta-. pas ou 1er que es m - çais, an., ais - a la fontaine n'entendait nullement lui a poc e e ma vareuse. Je ne m'en étais rant imposant s'est-il erre~ ? EN:idcm-
lions et les m"lliard ru'· t t ' d · ·is · t t ' 1 êm , 1 lienne qui .doit .être consid6rtt comme cmi-1 s sac tes par ous mon re que emam ' poUITalen a - céder le pas. m e aperçu. C est après mon retour au ment, là où il a trouvé un «vide> Si l'on 
1 pay dans c tte · · te· d Berli t R t 11 · ' re . 1 · nori.té> du point de vue .du droit et des es s e voie sont un servi- m re n e orne e a er Jusqu L d f bo 1, pos que mes supéneurs virent cet argent ajoute q_ue Je «vide> était immédiatement . 

d • l . p 1 d l Ali La Es eux en ants se uscu erent autour 1 t conventions internationales comme aussi ce ren u a a pa.!x. en o ogne, par essus ' emagne. . 1 f e Que l'on dressa un proc~-verbel contre aux portes d'Italie donc pour ainsi dire 
. . . . . de la fontaine, con1me e on.t trop souvent . . ' ' du · t de vue des obligat1ans envers 

flotte anglaise est mob1lisee et se pre- F. 1 t F .h 1mo1. Je n'ai, pour ma part ni sollicité ni aux premiùes étapes du transfert · que J>OUl LA VISITE DE LA FLOTIE 

- ANGLAISE 
• d , éd de grandes personnes. ina emen , en a, 1 • • elle de l'Etat qui la contient 

pare a es manoeuvres sans prec ent. à b d . b tt d t t accepté de pot-de-vin. dans ces zones on trouvait uiie nr~1~na- · . . , . , out e patlence, a a a u ...: ou es ses . ..--.....-·~ 

L'Angleterre d1str1bue a ses alhes de f 1 t•te d d Le procureur, apr~ l'audition du pré· tion des condi.tions climat6riques et de mi- A. Trizzino . . oroes son sceau sur a e e son a ver-
M. Hüseyin Cahid Yalçin, dans Je l'argent, des armes et des mumt10ns, . · venu, a conclu à sa culpabilit~ .aux ter· lieu des provinces de provenance on s'ex-, ~= 1 ' Yeni Sabah, dit la 1oie de la popu/a. complète leurs moyens de défense et L t 1 t•t a reçu les mes de la loi No 16og sur les manquements plique facilement les raisons pour Jcsqucl· 

d'I bu/ à r · ~ . . . . . e garçonne , a e e en sang, . . . CHACUN SON TOUR fion stan occasion de la vi· les commlSStons militaires anglo-fran - premiers soins au pos\, de lice où l'on des fonctionnaires dans l'exercice de leur Jes les Italiens se sont amassés to.ut par-
sfte officielle du commandant de l'es- ça.i~es. travaillent en coi:imun aux_ plans a entamé les poursuites d':e:es contre ~c et à son maintien en ~at d'arresta- ticulièrement dans la .zone des A~pcs et du' Dans tous lei! pays du mond.e - no· 
cadre anA/ai~ de la Méditerranée. litai des a allies tion d tâch 5 

mi res P Y8 
• Œ'irascible Feriha. · Midi de la France. te l' c .AJqam > - une es es es-

Le pays tout entier partage les mê- Mais le plus grand succès des démo- Une mar'itorne La suiœ des d6bets a éM remise à une L . de fi . pé . sentielles de la police est de faire res-
. . . a pUlSsance ce ot im tueux d't-

mes sentiments d'allégresse et d'amitié. cra.tles sera de pouvoir annoncer la fm date ultérieure pour l'audition des t'- . 'ta!· . d'bo d . F pecter par le public l'ordre le tour. 
· f à K oe nera:1e J 1enne qui c r ait t:n raJlCt: • Cette VISI. 'te qw· pourra1·t se nroduire a' prochaine des pourparlers avec les So- Le emme Melahat, demeurant u- mom· s. . , . . ,

1 " ·. ts - ru··k 'ét 't · d Ue ec son peut être expnmtt, en synthèse par .:< ma-1 Y a-t-1! ·affluence devant un guichet· tout moment, revêt une importance et vte . • pazar, s ai pnse e quere av Id lie . . . . . . . 
m · K be L r ·t dü interve y &nif1que épisode, cho1s1 parmi ceux, s1 Tout naturellement, les gens se met -

une signification particulières dans les L'EXPLICATION D'UN SILENCE _an M an! r. 
1
,a pod '

0

1
e av:i_,_ .,~.t- Mchmcd Topai, qui travaille à la ferme nombreux, que rapporte Stcphane Wlo- tent à la file indienne, les derniers ar­

circonstances délicates et sérieuses ac· mr. ais a co cre e a m,.,.cie ne s c~• de K t 
1 

• ·t 
C'est de celui des Etats de l'Axe pas calmé ès . ~ œ de/ ara cpc, au vill11&e de lKervansauy, ccvski dans son livre < L installa lion de• irivés à 'la queue. Et la police ne fa, 

tuelles. Le Proche-Orient, qui il été au qu'i, s'agit dans l'article de fond de poli.ce Ellec a~r ston amv tr au pœt ell ,commune d'Alacali, à ~ile, a une fille,· E- Italiens en France ._ Le villlage La Tes- que surveiller de loin cet état de choses· 
cours des der.niera siècles un sujet et . · s accru au con aire e e · , .

1 M .. Nador Nadi que publient le Cüm- se mit à lancer à la tête des aa;ents Jcsl~me, une adolescente d~ 14 ans, que la t~rc, dans le Gers, comptait en 1921, "'' Seulement, si quelqu'un Je trouble, 1 
un théâtre en même temps, des rivali- huny.t et la République : b'ets 1 1 d" . . b . t vie au a;rand <Ur .et les 1amcs fatigues de la tout, 85 Français. Il reçut une seul~ famil- est rappelé à l'ordre. 
tés internationales a connu une ère de La politique extérieure des Eta~ de o J 1 es P us tvers qui lui tom a1en cem,pagne ont dévelop~ avant !'~. Je italienne mais composét de 112 mem· Ch • da t ue 
paix durable à la faveur du dernier ac- l'Axe est entrée dans une phase nou- so';; ~ m: d , d' 'eff Le berger Mustafa, de Cide, du même bres. La gr~nd'mèrc elle-mêmt n'• pas hé-1 ' ez nous,d meme !":~ n·t ~a g;an 

5 cord turco-anglo.français. Il a atteint à velle que l'on suit avec curiosité. Un d' e a u e na eu autre et que villase, appr6ciait fort les charmes de cet- lsité à se déplacer a l'iige d" 93 •ns pour guerre, q~ on assiegeai_ ~s ~ur~ 
éune paix pennanente et est devenu un silence terrible règne derrière les fron- :~raver son cas. d J trimi te robuste paysane, sa fraîoh~ur, la pro- présider à l'instal.lation de ses fils, . petit- notre p~blic n:al ~ ~p~ns: at·s­

lé'.'1ent de stabilité et de calme dans la tières. Le silence des totalitaires qni, il h ~a cpéomplarud tri~bant 
1 

a qu~el , :!messe de son jeune COrp!I épanoui comme fùs el arri~re..petits-fils. Lo même fait se queue. es arti~ es treceda gala parai e 
politique mondiale . à · c am re na e u una essenti . .....,, n . 

1 
sent de temps ,. au ns press · 

· y a quelques mois peme, réclamaient li é•' d ,_ à . ..... . une eur capiteuse. Et il prétendit expri- r6pète pour des centaines de villages de . 'est ue 
Le bloc turco anglo français q · · t tell • e e a "" con amncc •o )Ours uc pnson e à Em. 1 MalS ce n pas par ce moyen q 

. , - - u1 a e- à haute voix telle e e region, provo- et 30 Ltqs' d'amende. m r me .son admiration 'en l'attirant France. • Les Bretons étaient retournés , f . l'éd t· d tre 
té constitue dans le Proche-Orient est que à juste titre une grande curiosité et dans une cachette de lui connue au rreuir 1 dans leur pays · les Suisses fchouùent 1 on pourra aire uca ion e no , 
invincible Mais ce dont il faut 1 1 · • • · Le pot-de-v·1n d lia ta ' · · · . public. Il faut que la police assume ce•· · e P us un tntéret non moms grand dans Je! e mon gne. dans leur tentative d'mstaller (à La 1'.s-
ae glorifier, c'est Je service de gardien · , . • . . . . è te tâche. (C'est d'ailleurs aull6Î un mO' 
d 1 . monde. L 11&ent de pohce ~akir a-t-il accepté Ma1s Emme est une fille pleine de pru- t rc) l'industrie du fromage ; il• rog•gnè- d , . 

1
, t' d . i...-~1ret9 

e a paix rendu par ce groupe Dans p . . t .1 ? C tt t . . , . . yen e preverur ac ion es pic~,,,,.-
la , . , . , , : 1 - ouquo1 ,se ta!.9ell -1 s . e e re e- 3 Ltqs de pot-de-vm du gardien de nuit dence et de bon sens. Elit sait qu'il est rent eux-aussi leur pays_ aprcs avotr h- . t d -u< _; 

Méditerranee qui a et1\ pnse sous t li , la 0 . . 1 . ~'· 1 . L A én. 
1 

qui c opèren >, e P•=erence, au uv , . ' nue es -e e provoquee par peur ou mer ? Le Ile iuge d'instruction qui a eu dangereux de suivre en des lieux écart& QUluc eurs avoirs. es rm iens et es . , 
1 égide et la défense des drapeaux turc b' • ·1s • 1 'J ? ' • 1 R , 

1
• . 

1 
B 

1 
lieu de la foule désordonnee). an 1 ,. . . _ , , 1 1en se preparent~1 a un nouve e an . a s occuper du cas, a concJu par l'affirma~ les berge.-s trop entreprenants. Ellt: refusa usses r.!tourncrent vers usine ; es e ~ 

1 1 gais et français, Il n Y li plus de pla- 1 ...... Les Etats de l'Axe essayent de sa- tive t a déféré Je prévenu par devant Ja donc d'accompai:ner Mustafa au cours de gr; ont été découragfs par la chaleur et Il ne manque ,pas, les dimanches, da.: 
-ce pour un agresseur. 1tisfaire leur propre opinion publique. Ille chambre pénale du tribunal essen- '·l'étrang·" • excursion > qu'il lui proposait. par le climat méridional. ·Les Espagnols gents de police aux débarcadères de• 11 

Y a qu~Jques 80 ou 90 ans, les flot- Leur but est de se présenter à ses yeux tiel. Les faits se sont dfroulés à Lena;a ' L'autre insista, puis tenta de l'entrai- étaient trop pauvres, trop peu nombreux bateaux du pont, devant les guichets 
tes f'?'nçruses et anglaises étaient Ve·' comme des opprimés et de se faire ex- quarti'Ct' Mimarkemaleddin. ' ner de force. tt peut-être un peu ·trop entreprenants. On d; Sirkeci ou ceux des courses de che: 
nues a Istanbul, en tant qu'alliées de 

1 
cuser par elle. Voici la version qui en est donnée par le Emint s'arcbout• alors de ses dtUX p,nsa alors aux Italiens. • 'vaux. li suffirait d'une faible peine dt 

l'~mpire otto".1an. L'Empire ottoman 1 il faut donner ~n à ceux qui esti- prévenu : pieds, rfsista de toutes ses forces. tout en L'auteur décrit. avec chiffres et donntts leur part pour inviter les gens qui •; 
d_ alors qm était en lutte contre la Rus- ment que e'est-là une tactique néces - - Le gardien de nuit Orne1· négligeait app.olant eu secours li pleine gorge. Les à l'appui, Je flux de vie apporté paT les pressent, se bousculent et se pousse~ ' 
sie des Tzars a fait place à une Tur- saire pour la période d'attente traver- habituellement son servie<-. Cette nuit-JA, paysans du voi•inage accoururent li ses Italiens dans ce village. la remise en va- à Se mettre en rang. Et dans deux ll'.loi.>· 
qui~ révolutionnaire fondée sur la base sée par les Eltats de l'Axe. Hitler et. au cours de ma ronde, je ne l'ai pas trou-1 cris. Mustafa a ~té saisi et livré aux gen- leur des propruétés. et des objets qui sui- ce sera devenu une habitude que 1'0~ 
nabo.nale. Elle entretient les meilleures Mussolini ont, na.gnère, promis beau-li vé à son poste ; j'ai eu beau siffler à plu-1 darmes. li ocra poul'9uivi pour tentative de vit leur arriva>, dans cette région rendue appliquera en quelque sorte mach.i11S' 
relations avec la Russie nouvelle, elle j (La euiN en.,._ Piiia) sieurs reprises, il n'a pas paru. Finalement, rapt. _ __ . , déi<>léc et pAle par l'extinetion d• la popu- lement. 
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LES CONTES DE c BEYOOLU • 

I 
Sous le signe des six flèches 

Le filtr~~~amour 1' Par HENRI BAUCHE 

Parmi ceux qui l'appeJajent ainsi - un 
surnom qu'on lui avait donné - beau -
coup pensaient « philtre > avec •Ph>. Car 
ils ne savaient pas. 1 

Hataye11s et Hatayennes 

C'était une fomm!'très agréable. On ne J 

peut dire qu'ellt fût parfaitement jolie , 
1nais elle avait beaucoup de charme, ce qui 
est le ptincipal. Nous fonnions alors,mes 
camarades et moi, un groupe amical.nous 
réunissant tantôt chez l'un ou chez l'autre, 
tantôt dans l'arrière-salle d'un petit café 
où nous étions tranquillc::s. Nous nous a -
musions comme nous pouvions. Nous a -
vions des plaisanteries à nous, qui n'é -
taient peut-être pas bien drôles, mais qui 
nous faisaient beaucoup rire. Pendant quel 
que temps nous avions eu la manie des 

surnoms. Par 't·xemple ·~ ~lusieurs co1né -
1 diennes que nous conna1ss1ons nous en a­

vions donné qu1 6taient pris parmi des ti­
tres de pièces de théâtre. Ain3i c:Madenloi-1 
st:He ma mère:t, pour une jeune artiste s~! 

. . ' prétendant vierge mais qui avait eu un 

/ 

se modernisent 

Voici quelques photos montrant les progrès vestimentaires réalisés au Hatay depuis 

le retour .li la mère-patrie 

fils, tout ce qu'il y avait de plus naturel, 
qu't-lle faisait passer pour son frère: à l'en 
croi;e l'enfant éta~t venu à sa mère après 
vingt ans ùÏnh.:rvall.:. Une autre, nous l'a­

vions Appelée « Au grand largt~. j'ai ou -
1 

blit: pourquoi.Souvent, en effet,on oubliait 
1 l'origine du :iObriquet. D'autre part. des 1 

anciens nous quittaient, car notre petit! 

~~------------------------------~~~~~·~·~-:;-·----------------------------~ club ne devait comprendre que des céli - • f • Q · d' J • 1 

~:~~~:e!tx 1~:n~:.e~u~t~~:i;:~::!\~:~ \ , i C (_} (~() 110 () l 1 q (j (~ C t J 1 l an Ci ère ueslt 'JnS a ctua I té ~u;:b;~~a~ ::!~::~:::..::.:~ LA POLITIQ~A BULGARIE 

jours au courant. Mais en ce qui concer- L'armement uniform-. let (éAulière ides 111rticle• 'da con- Sofia, 2 - Dans - déclarations à la 
ne Adrienne, moi, qui date de la fonda - , CS pl 0duits lUI"CS à J'étran~·e1· sommation ldont on dispose. Si fAnAle • presse, le président Mochanov, après avoir 

lion, ie savais bien que c'était cfiltre• et et les finances terre 11e change ,,,.. d'attitude elle for - rappelé que son r&:ent voyage en Fnnce 

qu'elk n'avait pas droit au cph•. Put',. la pl·ocliai1te saison cera les ~randes .masses de f'J8 population den Angleterre eut un caractère absolu-* ., d Et t à restreindre ~a oonsommation et elle Je m'ent priv~. et aprh avoir exprim~ sa sa-
Nous l'avions rencontrée dans un salon tle s exn 01• ta t io} is es a S exposera •à ~a faim, ~ qui est du reste dé- tisfaction pour l'accueil qui lui fut réservé 

fréquenté par la bonne vieille bourgeoisie r 1à le cas (dans les districts ,Je chômage • dans ces deux pays, a affirmé que la poli-

de Paris, à laquelle elle app.rtenait. Avec p . 1. L'opinion <lu Professeur dans /es ISlums, oalor• Jque Jes couches ai- est unie par tant de liens économiques. 
quelques membres du groupe, j'ai eu !'oc- nx et qua 1tés sées pourront, ien raison de Jeur situation tique bulgare doit vioer à entretenir avec 
casion depuis lors, de la revoir assez sou- Nous soinmts à Io veille:: de la saison coOt de la vie à celui des frais de tr::ins- suedois !VI. Cassel financière iavorable, rfoujours vivre dans tous les meilleures telations mais surtout 

Vtnt (t JC connais toute son histoire. dts expo. tations. Comme chaque année, por.t tout concourt à fonner un pr1x de On puble en :Afj;;;:.;~ne .souvent des l'abondance. 1 avec l'Allemaane à laquelle la BuJgarie 
Il y avait un certain Francis G ... , un avec le mois de S'.:ptembre, la Turquie re- revient et de vente plus élevë qu'e celui . /d ., d 

1 

comment&res e ~a ,presse iet es décla • cousin à elle, parente as.iez éloignée mais prendra ses envois de marchandises à l'é- en usage sur 1'6chelle monjiale . 
, . . . rations de personnalités diri~eantes étran· Iamilks amies, dont elle se considérait un trnnger , essayant de rattraper l avance Nous parlions, il y a quelques iours , , , , Id è ·-' f" 

. . , · ~eres " propos u th me uu inancement Peu comme l'ange gardien. Elle était plus perdue pendant les mois d'été qui sont d un prix de revient industriel :rop élevé d , • . 
. . . . . . . . , es armements .• J s'agit /à en effet d'un ieun., que lui de 5 ans; pourtant elle af- les pnnc1paux mois des importations ou et qu'il faudrait réautre par une meil -1 

. . . . , . prob1ème 'de la plus l<rarnJe actualité, iau fectait à son égard des allures maternel- bien de réahser un actif pour sa balan - leure utilisation de tout ce qui concourt à I" 
1 . . . . sujet duqu&/ )es opinions diffèrent très ts, ce qui était assez amusant: elle, une ce commerciale. C·-= dernier trimestre de ~'oeuvre de production t"'i !"tl11ellc. Bien 

, . . considérablement. Car il n'y a réellement Jt-une fille tt lui. un homme marié. Mais 1 ennee ri=presente tou1ours pour la Tur- que sur un autre plan, le pnx de revient 
l•s r·11 1 é 1 . pé ·oc1 d' ti" . é . . • . que deux voies 1""'1r imettre d'accord les ' 1 es sont pus avanc es que es gar - qu1e une n e ac vit intense qui - et peut-elre plus que le pn' Je re- ,.---
Çons, disait-elle. Et Francis n'était pas sé- constitue la clef de voûte du commerce vient, artificiellement, le prix de vente a- besoins, Jen ,soi µ,,productifs, de l'arme • 
rie · f dé!" · ··1 ment ,avec l/e financement n.<néra/. Ou bien ux. Il avait une emme 1cieuse qu 1 extérieur turc. gricole exige, lui a.ussi, une meilleure uti- 6 ....... 

tro on llaisse 1
""

1ier ~es choses comme ,elles .veu· mpait partout. Adrienne, amie du mé· Certes, le placeinent des divers articles lisation des facteurs qui Je forment et qui, ~ · 
nage, se gardait bien d'avèrtir la jeune d'exportation est la Question primordiale parfois, le forcent au-deJà de certaines li- lent, c'est à k:Jire .!qu'on liaisse Be /ajre J'au; 
fernrne, ne pensant point qu'il fût indiqué qui agite les milieux intéressés: cultive - mites qu'il ne devrait pas dépasser. mentstion tc:les prix. qui, de ..son côté, crée 
" '''"~ ;,.11.,;;," •'"'!'• ,., =-"·""t"•n~·.._. 'n· ~c: 1..l11;u1"ei t.11 •Y>o..lhc ....... .....-. h.,..-.h,.1u· Wan - .................... -~- • "- -~- ----- ... ---·· .... ·- '"'C.-- --·-- -

8
ranaes 1111assesiue 1a ~puJB Ju 1tt .1"enu: -

quille et confiant. Mais elle agissait de de placement est dominée par une autre 11 faut que la produ..:tion agricole : oer à de t110mbreu:x. ,articles de .consom _ 
Œ'autre côté. Elit.: s'inforn1ait soigneuse - de laquelle elle dé.pend quant à son suc- I.- se mécanise dans la mesure du pos- mation .en faveur de If armement. IOu /'E· 
tnent des aventures de Francis. Elle s'était cès final: qualité et prix. sible - ou du moins intensifie sa méca tat ~le/force en appliquant Jes charAes iSur 

Udressée à une agence de police privée et QUALITE.... nisation. toutes Ves épaules, p'est à ,:lire en 'r/kré -
le faisait suivrt. Elle était au courant de od ·ts t nous 2 .-utihse plus complèt~ent les ter ·1 ta.nt de forts impôts, \en tr'étlementant Jes 

11 La qualité des pr Ut urfcs - t l'é- res cultivables encore en fnche, ,·mporta11·ons let en ,·ntroduisant dilféren "' tout. Alors elle intervenait, non pas e e- · 
1 

· 
parlons de ceux agnco es qui ormen 3 __ utilise d'une façon prud'alte et ra- . . · · 

1nêmc, mais par personnes interposées : é d rtés- tes /ormes \de rationnement Jnd1v1duel. 
crasante majorit c tous ceux expo tionnelle les terres cultivées en adoptant 

ùes gens qu'elle connaissait et qui n'étaient est 1·ncontestablement excellente, su-" - · LA POLOGNE NE VEUT PAS DE 
~ à chacune d'elles la culture qui lut con· 

Pas de son milieu habituel. Ces personnes ireure par bon nombre d'articles à celle vient Je mieux. ! CREDITS EN STERLING 
allaient trouver la dame et lui disaient des L' f 

des produits similaires d'autres_ pays. e • 1 4.- se serve de la façon la plus con -choses si horribles que les amours cra - . 1 
fort de standardisation entrepris par es forme à ses intérêts de ses possibilités d'a-qU"'ent au-1·to't. Par exemple, que Fran- ~- 1 t n·ers ;ours"' .;t re'pandu ~n AnAleterre ~ "'"' autorités afin de permettre un C\.:OU emen chats de machines ,de sem'ences et d'en· ' ,. r"n ...... i- a 

cis ~tait épileptique et qu'il fallait faire plus facile sur base de types - effort ren-
1 

• et surtout dans les pays scandinaves des 
att'-ntion, un jour il pouvait mourir chez du nécessaire par les habitudes et les exi- I grais. . 1:.~ d . t ~- rumeuz\s sur iUne inilation an;Jaise. Les 

1 • rdre d'- 5.- soit dot= e tout ce qui es n=es-

Ce n'est JPBS ,par .hasard qu'en ces der· 

ét . t rné sa1re pour permettre l'entreposage 

------

MoU\'ement Jlfaritime 

l'IT'l'A' ·li HARI 
!'ll'l'A' di BARI 

lllJ l o 1 
l::OITTO 
H\•UC 
ElllTTO 

li J:IUJ\O 
(',ll!PIDOL\O 

llOSFORU 
C.;MP!OOGLIO 
AllllAZIA 
FE~JZ!A 
VESTA 

l •C:lf "CU<Ulf u l l.1.JJ\J..• • 

é. 10 h~ures 

Samtdi 
Samedi 

12 \ fil J 
19 AoOt l PiréP, Naples, Marseille, GènPs 

\'t:urlrt:•li 
\'l!ud r>di 
\' .. 11dre1li 
\ ~u•lr .... i 

.t A·•ùt 
11 Aout 
Hi ..i. uflt 
tô Aollt 

{ l'n·çtJ, Brindisi, \' euiStJ, Triesl.t! 

Je di 
Jeudi 

J.-t1di 
llert:r~ i; 
Jt'lHh 
Al· ri· t-d i 
.1 urti 

1 lti:'\I· .., CO\l:\li RCIALKS 

Il> Aoüt 
24 ·,.nt 

J Aotlt 
U Aunt 

17 Aoftt 
~ À •· ÛI 

ai Aufit 

Pirée, è'\apl~s, ~fiu-,.eille, Gên· s 

Bourgas, Varus, Costantz", 
Galatz, Braila 

Sulina, 

elle. A d'autres, dans e me_me ~ . g..:'nces des pays acheteurs désorientés par 

1 

. de la Polonais ~mbient lavoW- .reconnu Ja situa-
dées, elle fit dire qu'il avait e 

10 
e 1 ystème antérieur de la vente sur é· . . . tion et 

1
c'est 1nourquoi ils lne 

1
veulent pas 

. · d temps e s . . r&:olte donnant amst aux cultivateurs le ,...- r· JSJ,:0 
et que cça lui revenait e temps en chantillon D'autre part, la standarchsation 1 ' , dr de prédit ien oJ1vres anglaises, mais ,des e.m:- Jeudi 10 AuOL 

24 Août 
i:l11lonique, Mételiu, lw1ir, l'ire~. Cala-
11111Ln, Pa1ras, l.lrinùisi, \" euise, Triestto 

"" ,_ d" rses Par · . moyen d atten e en parfaite sécurité AL!l \NU 
"-•le avait d,s méthodes tro ive · - _ que nous ne voudrions pas vmr passer 1 

1
, . d 

1 
, lt prunts ien or cparce que V'on ne peut pas 

~· 1 d F ci·s se rencontrè- . . t quant à avenir e eur rcco e. 1 d . S dé B V j>~ 
·•

1

t es maîtresses e ran au-del.à de certaines hm1tes - perme un .11 è d'' prévoir ce que la livre ev1endrBJ. e • urgas, arna, Consta.111.a, ->ttlUlll, 
· té ées· 6.- jouisse d'une met eur syst me 1r- Al.RANO V\udredi 11 Aot\t. 

rent des femmes un peu trop in ress ' contrôle efficace des mar..:handises expor- . . eider pout4. ~·une des deux ,voies n'est pas Sl'AltTl\"EX'fO \"endredi 20 AoOt 'frabbizon, Su1nsu11, \ 1arna, lJ.arna 
à celles-ci elle fit savoir qu'il n'avait pas tées et simplifie lt;s formalités en cas - ri&ahon, . . . é .... h d"ex t 1 une affaire de goür, co~e le prétendait ---------------------------------
]<:sou (ce qui était absolument faux)et q~' chose rare avec les produits standardisé~ . 7·- voit faciht e sa tac e por a ·, na"1ère J'économiste FJédois bien connu,, \'E:STA. Jeudi 3 Aoüt 
U 1 · pourrait tion par 1 • ê _, J 

1
. 

1
- A Ot ne affaire d'amour avec ui -<ie contestation ou de livraison défec · . b M. Gustave ,Cassel, 1111&s peut- tre une az- RO~FORO eut 1 ' o 

t ro a) la créabon de routes nom reu- ABBAZlA J 
1
.r a1 AoQL ourner mal: on risquait d'être camp . • tueuse échappé.: à la vigilance des services bl /aire de caractère. Le Jll<>uvernement du "" 1 

Cavalla, Salonique, \ olo, Pirée, P1ttras, 
Brindisi, Aucône, Venise. l'riesl.t! 

seuses facilement carrossa es en 
lllise s'il se livrait à quelque escroquene de contrôle. . Reich ri'a pas ""ulement renoncé "1ès fa- En co!cide11œ 11 eu Italie avec les luxueux bateaux des Sociétés ltalia et 

E . . de toute satson; ' Ll I '" . t. 1 t d u· . d d Pour se procurer de l'argent. t amst L'étranger, avec elle connaît désormais b) la création de moyens Je loco- bord .au moyen en iapparenoe le plus com- oy1 , rte1 1110 !JOUI' tlS ou tes es nations ll mou e. 

•uite. 1es produits turcs et, s'il reste encore un motion sur route à bon marché mode 1<1e_,"augmentation inflationniste des Facilités de voyage sur les Cham. de Fer de l'Etat italien 
De cette façon elle rendait d. grands dfo1 t à faire dans le domaine de la qua- et rapides; prix, mais dé1à au r:Jébut 'tiu relèvement 'é- . REDUCTION DE 50 •t. sur le parcours fürroviaire italie11 du port de débar-

~rvices à Suzanne (c'Hait le nom de la• lité - il y a toujours mieux à faire ! -ce c) la régularisation des cours d'eau conomique il"' combartu ,toute .ou11menta- ; quement à ta fro11tière et de la frontière llU port d'em-
•. mme de Francis) en empêchant son ma-11 n'est certai"nement pas celui-là qui est J·, lion des ptix .et des .salaires. Etant donné barquemeut à tous les pass11ge1'S qui entreprend rons 

dé et !\:;; percement de canaux; 1 d 1 
ri non de la tromper, mais de la trop · 1 plus ·important. qu'il in' avait pas 'f:fopposition politique à u11 vuya"e d'aller et retour par es paquebots e H 1 1 d) Je bon marché des tarifs ferro - • C "· ADl'IATICA aisscr pour d'aut•es. Nous trouvions ce a_ 1· .... ET PRIX craindre, il •nnuvait plus facilement .se tmp lglllll • ' • • 

viaires , l'abondance de bateaux ,..- 1 l!.tt outre elle vient d'instituer aussi des billets 
d "bl lie 1 Le problème des pnx est marchands et le bon marche e . _ ~ ~ fort bien. Elle aimait beaucoup Suzanne, 1 . 1"nf1"niment < d permettre de .suivre sans compromission, dtr" ects J::iur' P•PIS. et Lo11dra•, v1'a VunlB· e, à des pr1"x 0

nc, par tous les moyens poss1 es, .. 
1

• . , t e tout autre et deman- cette li;ne droite que ne le pet..{vent les 1 tt•b• ré ui·IB. 
déf . JI . plus mkressan qu leur frêt. . Les Et t 1 -

enda1t le bonheur de ce e-a. ttention toute par- RAOUL HOLLOSY Etala à 1régime parlementaire . a• Ag~nce Générale d'Istanbul. 

* 1 de, croyons-nous, une a démocratiques, -surtout I' An;Jeterre, ont su' 
l ticuhère tant de la part des producteurs a- LA SOLUTION off PROBLEME DU ,..,u·a11 lsk<'l<l!>i t .\ 11, l'\l :\lumha1w, c.alata 

Puis la douce Suzanne mourut. Fran 1 1 que de celle dos autorités compé- jusqu'à présent, éluder ces cons$quences. 1 Téléphone 4487i-B-!l, Aux hureaux de Voy't\e.' i'\atta l'e\. ~l!ll l 81\14f; 
cis f d . q gr1co c::s LAIT 1 " ,, ., 1 w l,its '' 
. ut &:rasé de chagrin pen a~t cm rentes. Le directeur des affaires économiques • LES MESURES PRISES PAR LE 

Jours, Le sixiè1nt, il se consola avec une Les produ"1t• tu1···s .sont plus chers que H 1 @'0--""!"!!''""'~--------------------------~~-11\ - ' à la Municipalité M. Saffet et le • do- REIC 
aîtress .... Et non pas chez une onc1c"lne, ceux vendus sur les marchés mondia_ux aux F R A '(' EL L l S p E R C Û 

Ce Qui eût e'té, en somme, assez naturel, cent • de l'Institut agricole, M. Ekrem C'est à 1uste titre que le professeur ' 
. "nttmationaux qui sont soumis aux , . 1. te 1 ti d 1 1

llais auprès d'un» nouvelle qu'il venait de pnx 1 · R~tü, spec1a tS pour es ques ons u Cassel Ja pou/igné ,que les flépenses sup -
- 1 . d l"bre échange et de la concurren- d . Ank lis 

Prendre Nous pension.; qut, mahtenant OIS u 1 - for- lait, se sont ren us a a.ra. y au. p/6mentaires ll"'Ur !'armement ~e peuvent 
Su ce. Tandis que les prix étrangers se d ront des échanges de vues au sujet de être .couvertes que ..,.,. des réalisations et <1:a11nc n'était plus là, Adrienne cesse - é · d h ros et e r~ 
ra· ment à la suite d'une s ne e . eu la Société du lait que la Municipalité des rendements augmentés, par un travail lt de s'occuper des amours de Francis. . . récèdent touiours Je mo-J . . tr vill . · 
l:litn · N fluctuations qui P . 

1 
compte instituer en no e e. plus assidu et prolonflé, par des 1mp6ts au contraire elcl contmua. ous a- .

1 
eront une assiette p us . 

000 
Ltq été a! · 

vo_ ns voulu ,.11 conna'•tre la raison. Nous ment où L s trouv "'!il.- t l Un crédit de 200. s. a - et Jpar 'des iemprunts. En faisant nettement 
• 1 _ d'une mamc.< e tou e d . · 8'lllio~s alors à sondtr la psychologie qes stable pour se ixer . bl" fecté à cet effet. Les producteurs e allusion à certa.mes thèses, 1populaires en 

• . d' ·11 - la Turqwe est o i- é 1 part IC 1 . •Cos 1 hés 1 mo relat1-. a1 eurs lait ont annone pour eur un ap- An"oterre, tM. asse a dit: c Il faut . • c-urs sentiments cac . euTS · l'établ" en IV 11
fs d' . , · d' géc de tenir compte dans .. issem . port de la valeur de 10.000 Ltqs. re-

<·L action. Car nous n avions pas gran qui 
••o de ses prix de vente d'un mimmum p..:..•anté ta.nt par un versement en es-•• à faire. Les deux hypothèses les plus . d"tr récompen- '~ 
~1•Usibles étaient. premièrement, la forco permettra au cult'!Vateur e e é pèce que par leur bétail qu'ils mettront qu'une nation entièrement absorbée par 
< l'h b 'Ad · sé de son travail. Ce minimum est trop - a' la dis"""itt"on de la nouvelle société. la teconstitution de sa défense, ne ~ut se a itude· deuxièmement, qu nen- .--- ~ 

metter un frein à la consommation inutile 

et /au ~nvestissement 1 1Privés de capitau:r: 

''•. en secret, 'aimait Francis. lev~. , Un grand atelier de pasteuriilation se- permettre de faire>. 1 

Don 1 · 'pét A C'est à lui qu'il faut s'attaquer en etu- ra coM•trui't ·, des offres à ~t effet ont Les :mA•ures --'irectes 1Prises ~' J'Alle -d c, a mêmt histoire se re a. - !:>l D = w · ·- ,... ~ 
rienn• lllettait des bâtons dans les roues diant le problème dans son ensem e. ul été faites par diverses sociétés aile • ma,ne ,sont dues aux .mêmes néc&sités i-

p rix des enllfais à ceux des seroences, du ,_,__ t .,. " -
(Voir /a euile en 4e page) mandes, ang........,a e 1wwenn-. 
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1 a 

BEYOGLU 

Vit' maritime 

Com1nent Franco a constitué 
la marine nationale 

La presse turque! 
tJe ce matin 1 

NOUVELLES SCIENTIFIQUES 

.UNE ,.FONDATION 
,W ILHELM FILCHNER" 

CHRONIQUE DR L'AIR 

' LE RAID DE L'AVIATEUR PERUVIEN 
PIETRO CANGO \LA BOURS~ 

• 

o-)""J; .. c 

.. ' , f ,. ~· ' 

Le Miguel Cervant..:s 
et le M endez Numez 
croi~eurs qui dem eurè­
rent à Carthagène, 

sous pavillon républi-
cain, pe11dant 

la auerre civile 

toute 

(Suite de la 2ème page) 
coup au peuple. Le c Front de la Paix • 
qui s'est dressé contre eux a boulever­
sé leur plan et les a. mis dans l'obliga­
tion de chercher d'autres combinai -
sons. Il faut travailler et créer certai· 
nes occasions propices. Ils ont cru bon 
d'agir de la sorte aiin de distraire en­
tretemps l'opinion publique, et dans 
l'espoir de rejeter les responsabilités 
s'ils se trouvent, avant terme, en pré­
sence d'événements imprévus. Et s'ils 
ne réussissent pas à arriver aux buts 
visés, la. tactique actuelle les servira 
toujours. 

-----1 L S ' ACHEVE .\ nk1'ra 2 Aollt 1939 
Ces jours-ci on a créé_ en Allema&ne. a -

1 
vec l'approbation du Führer, une fonda · 1 

PAR UNE CATASTROPHE (1 :ou rs 1ulormuUls) 

tion ayant pour but d'encouraaer et de fa- Paris, 3 _ Le hi-moteur_ de /'aviateur ~­
vonser la science aJ.lanande. Cette fonda- ruvien Pietro CanAo qut tentait Je rwd 

tion po~tera le ~am du s~va.nt e~lora • 1 Rome-Lima s'e~t abattu en flammes après 
teur Wilhelm Fi1chner, distingué 11 Y a , avoir fait réllullèrement escale à Caseblan­
quelque temps par le Führer qui llri a con- Ica (Maroc français). Près d'Azemour, /'ap­

(Eri&ni) 

<,:HEQUES 

féré le prix national lillemand pour les arts pareil semblait en difficul.lé. JI lit ellecti- LondrM 
~t les scienees. vement demi-tour pour revenir à Casa- New-York 
M . Filchner se trouve pour l 'instant de blanca. Tout à coup, on vit une lumk é- Paris 
nouveau en Asie, en voya&e d 'exploration \chapper de l'appareil, suivie bientôt après Milan 
dans l'Etat de Nepal, situé dans la Hi · par une 11rande l/amme. Les indigènes Genève 
ma laya, où il fait des recherches magnéti- aperçurent un homme qui quitlrut I' appa- Amsterdam 
ques et des études cartographiques. La reil et se portèrent à son secours. C'est l'o- Berlin 

fondation a été constituée par le minis- 1 pérateur de T. S. F. Luis Vi/lanue,~a. n Bru:"ellee 
tre ,le Dr. Lammers, comme représentant s'est blessé à la jambe. Son état n inspire Athenes 
du Reich, le professeur Hunke, comme : aucune inquiétude. Il est en traitement à Sofia 

----t.banye 

1 Sterling 
100 Di.llara 
100 Fr&nca 
100 Llree 
100 F. aW-
100 Florins 
100 Reichamsrk 
100 Belgas 
100 Drachme& 
100 Levu 

représentant du Conseil de propagande .l'hôpital. Pra& Le ïilt1·e d'amour de l'é<:onomie allemande et le Dr. Ilgner,I Quant à /'appareil, il s'abattit à 7 km. Ma.drid 
qui fait partie de la direction des 1. G. 1 au nord d' Azemour. Il n'a pas été pos;ibl• Varsovie 

100 Tch~slov. 

(Suite de i&" 3ème page) Farben. L'objectif principal de cette fon- 1 de porter secours à Pietro Canllo el à son Budapest 
chaque fois que Francis partait pour une dation est de mettre en valeur les résul-

1 
mécanicien qui, demeurés prisonnièrs duns Bucarest 

100 Peseta.a 
100 Zlotia 
100 Pe~a 

100 Leya 
100 Di.na.ni L''6ctivité de la Marine de Guerre es- En novembre 1936, 3 croiseurs auxi aventure qui lui semblait dangereuse. C't- tats des recherches de M. Filchner et d' a•-

1 
ia carlingue, y ont été brOlés vifs sans Belgrade 

pagnole pendant la durée du conflit est liaircs étaient au point : !'«Antonio Laza- tait d'ailleurs plus commode pour Adrien- surer son travail futur. \qu'on pu s'approcher du brasier pour leur Yokohama 100 Yens 
eu connue. Il n'y a pas à perler des ba~ ro• de la Compagnie t.Transmediterrànea• ne que par le passé. Car Francis, une fois venir en aide. Stockholm 100 Cour. 3. 

ü.Y3 
12ti 67fr 
3.a~:. 

ti.titi~ 

28.57' 
6'î .43; 
f>U b;> 
21.!il 

i.Oo' 
J.ôti 
4.J~i 
J-1.u:• 

:tJ.&1~ 
24 .• j. 

u.9li 
:,!.b~' 

"" J-l.u• 

'(I ~· " . 
~3.!i·I ~eaux demeurés au pouvoir des rouges a- transformé en croiseur, entratt, en activi- veuf ne se cachait plus; m8me il racon - L'ABOLITlON DES SUBMERSIBLES 57 32 heures de vol à une vitesse Moscou 100 Rou bles 

près !'assassinat des officiers par les équi- t é le II : le cCiadad d e Alicante>, et le tait ses amours à Adrienne. Alors celle-ci EST- E LLE POSSIBL E ? l ' moyenne de 23ô km. ~,.--~-~-~. =~,.--~~~------~ 
pages car ils restèrent constamment à Car- • Mallorca>, le 25 et le 29. avait une corde d e plus à son arc; elle Une déclarat~ord Stanhope Au sujet des nouveaux records de vites- l..E COIN DU RADIOPHI W' 
thagène, refusèrent J,s combats, et ne sor- En décembre 1936, le croiseur cBaléares> pouvait dire à Francis : cElle te trompe, Londres 3 (A.A.) - A la haute' se et de distance que nous .•vons annoncé ___._ 

, d'eff t l ues coups ' ta1' t en construct1'on au Ferrol et n 'avait · • t gar~ • Et elle don ' 1 • • l'1 
tirent quen vue ec uer queq < . . . mon ami, ces une ••· . . ·Chambre le emier Lord de l'amirauté ' hier, une dépêche de R ome communique l >o!>lt:'. dt: J<aJ ioJ il f u ;, IV' ' 
de main. pas encore été remis à la marine_. Le 26, il nait des preuves, qu'au besoin elle inven.. pr . dant u Lord.Mot· ' 1 données complémentaires suivantes : 

Pour l'escadre nationale, les choses ont entrait en service avec deux tourelles seu - tait. S1 bien qu'elle arriva à orienter Fran- Lord Sta.nh~pe repon a t 1 esR u appareil trimoteur italien Ut: • ru rq u i..: 
- · · ét ' tété J . f· tistone e-0utint que le gouvernemen orne, 3 - n 

pris un tout autre aspect. La victolfe a Jement. Son armement a e comp es cis vers les profess1onndles; de cette açonl . d ' . é l' boli ' . h'er le record mondial de dis- RAD IO DE T URQU IE.-
lté la ré<:ompense de ceux qui l'avaient mé- mois suivants. Le 17 "t le 31 dé<:embre,les elle était plus tranquille, ça ne tire pas àl britannique a tOUJOUr& reir a -,a conquis .' 't fermé Parti de Guidonia RADIO D'ANt<.A ~ 

· · · · · · v 1 · t' des ubmersibles m8l.6 q ue les pro- tance sur c1rct11 · 
ritée. Mais les Nationaux furent contraints croiseurs aux1ha1res .:C1adad de a enc1a> conséquence. ~o~ s. ' d diff' tes è h o2 le 30 juillet, l'appareil a atterri --o--
d'improviser une flotrt:e. Voici quelques et «Jaime l >, appartenant tous d eux à ta Elle lui filtra ainsi s..:~ amours encore,sltiODs fa1tes. au cours e . eren Il 51· ,.. terrain à 14 h 34 le premier 

T d . à H · t 1conférences na.val.ee y compnse ce e sur " meme · Lo ..,, d'ond .. · r•39m - 183tP donn~cs qui permettent de juger l'immen- Compagnie « ransme itcrr nea >, aicn pendant deux ans. . . • t t l 'air pendant 57 heures n.-eura · · <A 

à de Londres Ont été re.,..tees par les a u - aout, ayan enu 15 195 ka; · 3r 70 - 9 ..c5 ""' 
se effort fait par la marine espagnole. arm~s leur tour. * . "-

1 32 minutes La vitesse 1noyennt: a été de 1 9.74. - · ' ' . .,. ... 
N . ' . en févn'er 1937 ép é dé tres Etats Il aJOUte que e gou verne " . 12.30 Pro•ramme. * ous amvons e1ns1 · A cette oque nous t1ons persua s • il t d 226.192 lan.heures. Le record international 

Le_ 18 juillet 1936, le gén~ralissime Fran- L'escadre nationale s'accroît de deux nou- qu'elle l'aimait. Mais sans doute n'osait-1ment ne se propose pas actue em.en e 1· d ' t ~ sur io mlile km. a été en même 12.35 Musique turque. 1fll' 
. Il ' t'- •1 torp'lleurs c16> et • 10> di E li d . . 1 s'anprooher des autres Etats pour pro- e V1 e5S\:: 13.00 L'heure exacte ; Joumal pari~ co disposait des bateaux suivants : ve es uni ~= es t ' elle pas le lui re. t c e eva1t ten1r e r-. b ttu à une moyenne de 2 36.970 k:i-

. é · ép ti' à Ced'ix · t à Al . b ' poser l'abolition de l'armée sous-ma • temps a tin météoroloaloue Le destroyer, le «Velasco»; une canon - qu1 ta1ent en r ara on .;: - raisonnement suivant: puisque, ien que lomètres-heure. Les records pr&:édents, 
'd ·1 • · · f ' t t rine 1 13.1!5-14 ?.tusl<i.ue varl&. ni~re, le <Dato>; un torpilleur, le c 19 >, gesiras. je nè sois pa~ lai e, i na 1ama1s a1 a - · largement battus, étaient ~étenus par ]"es 

et trois itardes-côtes, l' • Arcila>, l'e Uad Pendant ce temps, le poseur de mines tention à moi, ce n'est pas la peine d'es- PERFJl:~MENT pilotes japonais Juzo F usita et Takana- * 
Kert t l• Uad M -.: cJupiter> était en construction dans les · h rd cela réussit i·e t9.00 Prooramme. » e c a1.un». sayer ; ou s1 par asa , ' -<>-- shi avec r86 km. 197. 

P d l'E e' chant1'"""r·-:. du Ferrol. Il était prêt Je 31 . d b' d ·o·es car . 19.05 Mualque de chambre. auvrc esca 1'"~ pour sauver spagn . "'" - n 1en tirerai pas e ten gran es J l , él t L'équipage ~tait coinposé par le heute-
1 d -11 d l' · ti' 93 • Le microscope à ec rons >9.ao Mu••••• turoue. appuyée par es esca ri es e av1A on mars I 7· dt son côté le coeur n y sera pas. nant·colonel. Angelo Tondi. le capitaine· 

, . . 11 · à d · 1 d • D eux nouveaux torpilleurs, le cC. Pe- béc' l F · · 0 dans la pratique f' . "°"" L'heur• de l'a•rlcullur•. lcg1onna1re, e e a servi ominer e e- Quel im 1 e que ce ranets qui ne v • pilote Roberto Dagasso, 1ie sous-of 1c1er ~' !..'heure exacte ; Journal parJé ; · à · 1 fi tt arx 'ste en Mé rc• et le <Badai'oz • «ntrent en service le · 1 E li tt · elle! J'' mé- 20.ao tro1t, vaincre a o e m i .. yalt rien . t que e so e, aussi, c· . pilote Fenuccio Vignoli 't"t le sergent 
ditefl181'1.ée et à .rendre possible la marche 19 et le 23 avirl 1937. Le i6 mai deux au- tais tout de même u11 pt:u mieux que Fran Au cours de leuf'S préparatifs, lts auto- ceniiccn A1do Stagliano. 
sur Madrid et les faits d'armes de Bada- t-res unités de même type !' • Oviedo et le cis et j'étais aussi beaucoup plus intelli·orités finlandaises ont commandé, il y a PRESSE ALLEMANDE 
joz, de Tolède et de la Cit.é Universitaire. «Toledo>. La garde-côtes cXautn >. le 8, gtnl. Mais elle l'a1ma1t .. Jqllelque temps, un certain nombre de me- LA ET LE RECORD 

tin m~t~roloiilQU~ 

20.50 

21.30 Cau1erle êconomlque. 

21.45 l\otu1lque enreKlatrée. La nécessité se (it bientôt sentir d 'ac.: - et le croiseur auxiliaire cMalespina», le 10. Enf1·n, un i·our, tout à coup, il s'"t"st a - gnétophones, afin de pouvoir étendre, pen· 
DU COL. TOND! 

Le 11 juillet 1937· un nouveau torpil - perçu qu'Adrienne était désirable. Il y a- dant les Jeux Olympiques en Finlande, les d l'll 21.50 Sélection d'o"'relle•. 
· •b1 l'étra BetJin, 3 - La presse alleman e ~u 1 ne 1 

la domination. Voici comme a été cons - leurs, 1 .. ._ 7 >;le 24 ao<lt, le poseur d e m1· vait mis le temps ! transmissions par ca ,,es vers nger ... d . t· !n.00 
croitre les forces maritimes afin d 'étendre 

Neclp Askln el ion orchestre 
les merveilleuses conq,uetes es av1a ions t 

tituée l'escadre : nes èVu!cano> se joignent au • Jupiter .Le Alors il a voulu la prendru dünS ses aux heures de la nuit. el 1 j 
F de nouveaux . italienne et allemande, r evant que e re· 

Le 23 juillet, le cCervera> rejoi&nit l~s cVuleano> était en construction au er - bras. Les ~1 agnét~htronest slonl et que 1 cord mondial de vitesse sur ro mille k m . a 

1 - Wla.ther St'hra.der - Le sol'· 

Lévlne - l l umu r etak 

outrt s unit& navales nationales. Il se trou rot. Deux nouveaux destroyers. le • Ceuta> Elle s'est défendue, furieusement. appare1 s enreg1s an es sons, 1 . ' 1 
vait au bassin de radoub du Ferrol. L<S et le •Melilla>. sont prêts à servir le " Trop de temps !lVa1t coulé. Et la lassi- l'A.E.G. a mis sur le marché il y a quel- été deux fois détenu : une I01s·11par Alle- [ 

3 - Uerhard Wlnkler 

C tà · t malln•, et d'une façon plus bri ante, par 
rouges essayèrent de s''èll emparer, mais octobre. En novembre, le f'Mar an -1 tude, l'ha bitude de voir trop sou&rt.:nt, trop ques années. L'appareil est exc1.:ss1vemen I' . ' 

paa-nole. 

4 - RublnstPln Ha.l eo11t.un1f l
1 

~:-- ' - : • __ . ....... 1:1. - .4J:.... ..... 1 .ir.. ~ ---'""';,..+.. l' I ta lie . Les journaux relèvent que av1a-, 
furent vaincus. .brico .. . pris par le « Canar~s» t:.t ..ç:onc)W,t · - · " ' • H • i:.- ê tion de l'A xe n'a pas de rivale de par Je 

F 
· ~ - _ .... · ... • · · vait aimé sans résultat. Elle ne l'aimait ment et les sons enregistre':> peuvent tre I ô - Fritz Koepp - Solrbl d'#ot# 

base était Le Ferrol, entrait en service. li de ranco. 

1 
1 E . . b ' , 11 . eff é · f · 1 - d monde p us. t Je cr01s ien qu e e commençrut ac s sans peine pour au-e p ace a e · 

se perd>t par la suite,à Santander, en sep- A la libé~ation de Bilbao, le garde-cô- à eri aimer un autre. nouveaux enregistrements. La prise des M ILAN-BRUXELLES SANS ESCALE 

6 - Ju.c Gril - Vnlilt'I 

7 - • • M.arcbe 

Derrrière11 nouv~llea ; Cours wui-~\i' tembre i937, à la suite d 'une avarie due tt;S Alava> était coulé dans la c ria , Cependant Francis, devenu follement sons se fait au moyen d'une bande d'aœ- Bruxelles, 3 - Le premier avion de Ja 23
·
00 

au brouillard. Aussitôt remis à flot, il faisait partie de amoureux, peut-être à cause de cette ré- tate, sur laquelle st étendue une couch'è nouvelle 1igne Milan-Bruxelles sans escale, 23.20 Mualque de Jazz 
Le 25, la canonnière cCanalejas>, qui la flotte nationale, le 3 novembre. sistance, a tellem· .... nt insis té qu'elle a fini de poudre magnétisée. Il est vrai que l'on parti à IO h. i5, est arrivé à 13 b. os à 23.55-24 ProKramme du lendemain. 

se trouvait aux Can~ries. où ell~ était char- Le 27 juin i938, Je croiseur cNavarre> par accepter de l'épouser. constatait jusqu'à p1~ent toujours des Cri- l'aérodrome de Haren où les pass'lgers, le .. 
iéc de garder les côtes, adhérait au Mou- qui était au début du Mouvement à La 1 Il lui a été fidèle, absolument. Mais el- tures très fréquentes qui proviennent de la colonel Robliano, représentant le général) 
vement National. 

1 
Carraca (Cadix) . s'est raUié à la caus. na - le l'a trompé tant qu'elle a pu. Ce qu'il poudre de fer à grains trop grossiers, mais Pellegrini, le colonel Biondi et quatre PROQRAMMi: HEBDOMADAl~l> 

Au mois d'a{lt 1936, le cuirassé <Espa- tionale. ! n'a jamais su. qui ne causaient toutefois pas de grands 1 journalistes italiens, furent accueillis par POUR LA TURQU IE TRANSNll6 . 

na• ~ trouvait en ~éparation, dans les Le 2o et le 26 octobre 193s, c',st le tour : Quelque trois ans après son mariage, inconvénients lorsqu'il s'agissait de sons lie chef de cabinet du ministre des Trans- DE ROME SEULEMENT SUR 0~ 
chantiers du Ferrol. L équipaite se soul eva des croiseurs aux1ha1res • Lister> et • Mar- " Ile s'est dé<:idéc à me regarder avec une parlés. Maintenant on a réussi à produire !ports belges, l'ambassadeur d'Italie et de DES MOYENNES 
et assassina presque tous 1"5 officiers. li Negro>, et le 3 novembre. le • Rey Jai _ I sympathie particulière... une poudre de fer magnétique beaucoup nombreux représentants de _ l'aéronautique (de 1Sj h. 66 à 20 h. 14 h. itali•~ ' 
fallut troi_s jours po:i'.: réprimer la muti -1 me Ih. · ! Pauvre Francis ! plus fine. A l'aide du microscope à élec- 1militaire et civile belge.. . f _20 h. 56 à 21 ~· 14. heu re tulq' 
nene; . et_ •l fut aussitôt procédé aux tra-

1 
Avant de fuir Gijon, les rouges a • 

1 
trons, construit par le D r Mahl, et qui se On annonce"." proc~am voyage à M tlan Dimanche : Muaique. . ~ : 

vaux md1spensal:lles pour le remettre en vaient coulé le destroyer cCiscan Il fut , b t d 1, d . 'éta' t distingue par l'emploi de lentilles ~ectri- de la part des iou rnahstes belges. Lundi Le,.,.,n de J'U . n. l. .,t JO 
• • . • • 11es a eaux e esca re rouge qu1 s 1en Y'"" 

service: Dès le 12 aoQt, tl naviguait sous remis à filot et, 1< 6 mars, il faisait partie réfugiés à Bizerte. Venant de Carthagène: ques, on a pu constater QU'e l'épaisseur des LEÇONS D'ANGIAIS ET D'ALLE· parlé. ' 
1, pavillon du iténéral Franco. de la flotte nationale. · · de 1 --'l ud dép ., _ _,, C•,, •cri· l i· ' p-~Je· le cuirassé <Jaime h, les croiseurosc <Li- grains a nau • .,. e p o re ne asse en MANO (p~ar. p . le commerce) donn>!el ,. ... .nu : ·- e c ournai - ~' 

Le 27 septembre, le «Canaries> fait à Le même mois. e,_traient en service lt 
son tour partie de la flotte nationale. Ce sous-marin c C.- r • trouv~ à Barcelone ; 
crois..:: ur se trouvait en voie de cons truc- le « • C.·2 », qui déserta le camp rouge 
tion au Ferrol. Grâce à un travail acharné pour passer chez les Nationalistes: et le 
il put êtr~ mis en service au bout de deux' garde-côtes cTetuan>, J·" 6 a Enf' 

1 
.. mrs. tn, 

mois. en mars 1939, l'Espagne récupérait tous 

rr~ ·- - ...... ---...... --.......... !9ii 
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bertad >, cMiguel de Cervantes. et <Men- r~le générale pas 2)10.000 de mm., c'est à par prof. dipl., pari, Cranç. - Priz modes- Mercredi : Leçon de ru. R. [. JO 
d ez NuneZ> ; les destroyers cLepanto>, dire moins de la moiti~ d'une onde de la tes. - Ecr. cProf. H .> au joumal. parlé. Musique turque. 
• Almirante Valdès>, «Alm.irante Ante • lumi~re bleue. Il est intéressant de savoir O O SPEAK GLIS Jeudi : Programme musical cl Î~~ 
quera>, cAlmirante Miranda>, cGravinu, que les particules de la poud re forment, à Dl . Y U .. ~wl' H ? PNe parlé. 

ll'é é ._, d h • 1 SJMCZ pas mOISU' votre ..,..a tS. - rc-1 . . 1 fo~ 
Escano>, cUl!cu et cJorge Juan• et le tat mallil fü~, es c ames, comme e nez leçons de corresp. et convers. d 'u" Vendredi : Leçon de 1 U. Il. . ~ J 

sous-marin c C.-4 • . 1 microscope à électrons. prof. angl.. - Ecr. cOxfor<b au jowna!. parlé. Musique turque. ~ 

au Café de la Poste bouleversait ses idées glace pour s'y regarder, m ais il n 'y en a- croyait deviner les causes. Il est vrai que, Cilles chuchotai.nt 
sur l'e village, donnait à celui·ci comme u - vait pas à l'&ole. 

1 
quand il voulait les prcc-1ser, cc=la se - Jtan est là ! 

ne quatrième dimension. 1 - J e voais prmens que j'«rirai à no-
1
hrouillai t dans son esprit. Mais, ju.:;te1nent, si on annonçtiit 

1 Combien de fois Sarlat avai,t .. il rél)4!té tre d épu té 1 1 Sarlat battait sa fenunt, lu µ .:.l uv • .-c A- sa prés~nct:, c·tst 4u'i1 n'était pas CL 

le mot chipie ? Et les autres d'approuver, 1 M ême signe d~ l'instituteur et enfin le <Mlaïd e que tou t le monde était d'accord les outre" ! 
' comme si aucun doute n'e{lt été possible! paysan a vait porté la m ain à son crâne , pour plaindre. Depuis des annéeo et des an Fut ce i:;ocic les moules ! Les IJ<l"' 11' 
1 Même l'instituteur, qui était jeune et nou- ou plutôt à sa casquette qui 1'y trouvait nées, il ne viva;t que de son argent. Il l'a- kurs de Marsilly faisaient faire lcllr>o' 
veau dans le pays ! '.enfoncée, avait retiré celle-ci pour rqiar- vait ruinée. Et quand il avait appris ce ports par •:n camionneur d• La ~.Ji! 

Jean savait d'ailleurs q u'il d~estait les der ce q u'elle a va.it d'extraordinaire. qui s'éta~t pass( e-ntre j eo.n et sa fille, il qui venait charger chaque jour, tD!l 1 
propriétaires et en iténéral tous les pay -1 - Voilà 1 a vait soupiré l'in1tituteur était accou:u à 1a Pré-de-Boeufs pour en ses tantes avaient acheté un cami0~ 
sans. Il ne le cachait pas aux enfants, à comme soulai:~- J 'ai horreur qu'on entre profiter. mobile pour elles seul . s. ~· 

- ~n Jirait que tu as chaud. Tu n'avais 1qui il disait tout ce qu'il pensait. jici et qu'on me parle la casquette sur la Pourquoi jean ne parvenait-il à l.: n1t- ' 11 était vexé, mal à l'aise. On 1'~\! 
pas mis t~ casquette ? ) . Le père d'"." g~min'. un conseiller muni- tête. M aintenant'. j'aime autant vous d_é- priser ? Pou:'luoi, t~ut à_ l'heur~, ava_it-i! dé du Café- d , la Poste où il o'<'18~ 

CHAPITRE V 

Jamais .+-n'avait été aussi humilié de' sa - Ce n est nen. Marthe est là-haut ? c1pal qui avait bien cinquante hectares à clarer tout de swtc que, quand votre fils .eu une certa .ne sa~ 1sfaction à s usseo1r o à sa place et maintenant il allait r~ol' 
vie. Et ce n'était pas seulement parce qu' - Je n'ai pas voulu qu'elle se lève. 1 lui, était allé le voir, une fois, apr~ la viendra encore à l'&:olc avec de la morve la terrasse du café et à regarder le villa - la Prt-aux-Bocufs entt-ndre tan·:r 
il n'avait pas eu le dernier mot. Il üvait Hortrnse est de mon avis. C 'est le moment classe, parce qu'il avait bouse~ son fils. a u nez et les oreilles pleines de saleté, je !ge de cet observatoiTe ? se qui soupirait : . ,~t 
1-'.:U l'impression, sens pouvoir se l'expli- de se~ migraines.. 1 Pendant cinq bonnes minutes, il avait le renverrai à la ferme jusqu'à ce que vous Comme quand il était petit. quand ses - Elle u encore bien souffert 
quer, que ce n'était pas lui qui avait rai- Oui, Bon ! Mais, pour l'amour de Dit.:u essayé de parler sans que l'instituteur le-

1
vous d~ddiez è le nettoyer.. . tantes lui disaient : d'hui, mon pauvre jean 1 t~ 

son. qu'on ne lui donne pas tous ces dltails-là ! 
1 
vât les yeux . des cahiers qu'il corrigeait * - Je te défends d'aller dans la rue .. . 1 C'étüit tous les jours pareil, !<' ~ 

' ·- Dis donc ! T'a~ pas vu le vltérinai- ~es fe'1'.mes ne peuven1:-elles donc iarder - Je vous parle, entendez-vous ? hur-I Pourquoi J ean pensait-il à cette histoire Ou bien : qui le plaignaient, l'entouraient de ,~f 
re ? • ieurs misères pour elles ? lait enfin le pêre de 1'8h>e qui n'avait ja· qu'on lui avait racontée ? Il n'était pas - Tu ne vois pas que ce sont de pe - soins attendris et Marthe, dans .'8 

1 
- 11 doit · être à la !erme Roul1eau. - Où vas-tu ? mais été reçu ainsi. !question de cela, mais du mot que Sar.lat t its voyous et que tu apprendras leurs ma· bre, qui faisait la brave, souriait.et 1 
li se faufilait entre les baraques de toi· - Je reviens ! L'autre avait montré des yeux ltonné's ·avait répété: nières ? !qu'elle n'avait pas si mal que çs ,t 

le où on vendait des tabliers, des outils et - On ne tardera pas à manger. avait fait Je tour de la classe et ~tait allé i - ... les dewc chipies.... On l'avait mis en classe à La Rochelle. pour le pr:ntemps suivant, cil• sef~ 
d es sabots. Tant pis ! Il avait besoin de marcher.Il ouvrir la porte. 1 Et pas non plus du mot, en définitive, Il n'avait jamais été à l'école du village. 1' tablie 

- Le vét<'rinaire n'est pas ici ? arpenta la digue de itros galets en reœ- - Est-œ que vous me direz ce que si- de quelque chose de plus subtil, d'une at- C'était peut-être pour cela qu'il ftait t- (A '''''./ 

- 11 est passé voilà un instant. vent dans les yeux tous les reflets de so- gnifient ces maniiiances? Est-ce que vous tib.lde qui n'était pes seulement celle de tonné en voyant tous les autres, y corn a · ----------~--~ 
11 le "'trouva enfin, fit sa commission leil que lui renvoyaient les millions de êtes sourd ou est-cc que vous êtt'.s un in- 1 Justin mais -c:elle de tout le groupe du Ce· pris les vieux, hommes et femmes, se tu · 

revint è Marsilly et traversa la place sans facettes de ra mer. soient ? té de la P oste. toyer et évoquer des choses qu'il ne con-
se retourner, dans ûn ronflement puissant 
de sa machine. 

- Il va venir, annonça-t-il à Emilie. 

On continuait à lui compliquer la vie, Alors l'instituteur, d e la main, avait jean avait senti, chez ces gens-là un 
non ~tulcment la sienne, mais la vie telle · montré sa tête. L'autre n'avait pas rom- mépris tout spécial, qu'il nt s'expliquai.t 

J qu'il la voyait, Ainsi, cette dispute idiote: pria et instinctivtment avait cherQhi! µne pas nettement mais dont par instant ,il 

naissait pas ? 
li jouait au billür<l. li y était un 

plus forts. Il allait dans les bals et 
des 
lco 

-), . •:. . 
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